Ceux qui profanent la fa- 
mille n’auront pas la paix; 
seule la famille chretienne, 
respectueuse de la loi du Crea- 
teur et du Redempteur, aidee 
par la grace, a la garantie de 
paix. 

PIE XII 
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PRINCE-ALBERT, Sask.,*mercredi le 25 octobre, 1939. 


On ne refait pas la societe 
chretienne avec des remedes 
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Un pacte entre la Turquie, la France et l’Angleterre 


CONTRE L’AGRESSION 


La signature a lieu en presence des generaux Weygand et 

Wavell. 


EN MEDITERRANEE 


ANKARA, Turquie, — La Tur¬ 
quie, pays qui commande Test de la 
Mediterranee, a signe un pacle d’as- 
sistance nnituclle avec la Grande- 
Bretagne et la France, ici, jeudi 
dernier. 

Ce pacte scelle officiellement des 
engagements anglo-turcs et franco- 
lures pris anterieurement cette an¬ 
nee et obligeant ces pays a se por¬ 
ter mutuellement secours “au cas 
d’un acte degression qui entraine- 
rait une guerre dans la region de la 
Mediterranee. 

11 porte un article qui permet a la 
Turquie de demeurer neutre au 
cas d’une guerre entre la France, la 
Grande-Bretagne et TUnion sovieti- 
que. 

La signature du traite a eu lieu en 
presence du general Maxime Wey¬ 
gand, commandant et chef des for¬ 
ces frail Raises dans Test de la Me- 
diterranee, et du lieutenant-general 
Archibald P. Wavell, commandant 
des forces britanniques dans le 
Proche-Orient. 

* * * 

LONDRES, Un trade triparti¬ 
te d’assistance muluelle entre la 
Grande-Bretagne, la France et la 
Turquie a ete signe jeudi dernier a 
Ankara, et les observateurs anglais 
en expriment une profonde satis¬ 
faction. 

L’accord, qui est conclu pour 15 
ans, oblige la Grande-Bretagne, la 
France et la Turquie a se porter au 
secours les unes des autres en cer- 
taines circonstances. Un protocole 
au traite stipule que la Turquie ne 
peut-etre forcee par la Grande-Bre¬ 


tagne et la France a combattre con- 
ire la Russie. 

LES CONDITIONS 

La Grande-Bretagne et la France 
iron! au secours de la Turquie! 

1. —En cas (Tune acte degression, 

contre la Turquie, de la part 
d’une puissance europeenne. 

2. —En cas d’un acte degression, par 

une puissance europeenne, ame- 
nant dans la zone mediterrane- 
enne une guerre dans laquelle 
la Turquie serait engagee. 

La Turquie ira au secours de la 
Grande-Bretagne et de la France: 
En cas d’un acte degression 
par une puissance europeenne, 
provoquant dans la region medi- 
teraneenne une guerre dans la¬ 
quelle la Grande-Bretagne et la 
Fra nee pourraient etre engagees. 
2.— Dans le cas oil la Grande-Bre¬ 
tagne el la France seraient en¬ 
gagees dans une guerre par sui¬ 
te de leurs garanties a la Grece 
et a la Roumanie. 

Les trois pays consentent a se 
consulter, en vue d’une action com¬ 
mune: 

1. —En cas d’une agression, par une 

puissance europeenne, d'un au¬ 
tre Etat europeen que Tune des 
trois puissances a promis d’ai- 
der a sauvegarder sa neutrality 
ou sa souverainete. 

2. —En cas d’une agression, par une 

puissance europeenne, d’un au¬ 
tre Etat europeen, si cette agres¬ 
sion, de 1’avis de Tun des trois 
pays signataires, constilue une 
menace pour lui-meme. 


Les ennemis de Dieu projettent leur ombre sur 1’Europe 



Merercdi soir, le 18 octobre, ayait lieu en la salle Sainl-Joachim, la reception officielle organises par l’Association Cana- 
dienne-fran£aise de TAlberta a Poccasion de son dixienie Congres. Cette photographic represente le groupe d’invites d’honneur. De 
gauche a droite, premiere rangee: M. Jean-Baptiste Beaudoin, representant dc la Federation des Caisses Populaires de la Province 
de Quebec. Mgr Ubald Langlois, vicaire-apostolique de Grouard; M. le president Kerr de l’Universite de TAlberta; le Lieu- 

tcnant-Gouverncur, THonorable M. Bowen; M. le Dr L. O. Beauchemin, president general de PA.C.F.A.; Mgr Camille Roy, vice-rec- 
teur de TUniversite Laval de Quebec et repjresentant du Comite Permanent de la Survivance Fran^aise; M. THonorable Lucien May¬ 
nard, representant de 1’Honorable-premier Ministre; THonorable Juge F. Ford de la Cour Supreme; M. le maire Fry d’Edmonton.— 
Seconde rangee: le R. P. Denys Jubinville, O.M.I., delegue de TAssociation d’Education du Manitoba; THonorable Juge Dubuc; M. le 
Docteur Blais; M. le Second Lieutenant J. H. Tremblay; M. l’abbe Ketchen, representant de Son Exc. Mgr MacDonald retenu a 1’e- 
tranger par un engagement anferieur. 


INVITES D’HONNEUR AU CONGRES DE L’A.C.F.A. 


La Lituanie est devenue un a- 
vant-poste du christianisme en 
Europe orientale 

Declaration de S. S. Pie XII 


CASTEL-GANDOLFO, — Sa Sain- 
tete le Pape Pie XII a declare mer- 
credi dernier que les ennemis de 
Dieu projettent leur ombre sinis- 
tre sur l’Europe d’une fa^on de 
plus en plus menagante et que le 
Lituanie est devenue un avant-pos- 
te du christianisme en Europe 
orientale. Le Saint-Pere a fait cette 
declaration en recevant le nouveau 
ministre de Lituanie aupres du 
Saint-Siege, .M. Stanislas Girdvai- 
nis, qui etait vena lui presenter 
ses lettres de creance. Dans sa bre¬ 
ve allocution, le Pape a exprime 
1’espoir que la vie chretienne se¬ 
rait sauvegardee en Lituanie et que 
les Lituaniens avaient demontre 
qu’ils sont prets a demeurer I’a- 
vant-poste du catholicisme, meme 
s’il leur faut consentir des sacrifi¬ 
ces pour realiser cet ideal. 

La Lituanie n’avait pas de mi¬ 
nistre aupres du Saint-Siege depuis 
cinq ans, mais simplement un char¬ 
ge d’affaires. 


Plusieurs pretres executes dans 
la Pologne sovietisee 

CITE VATICANE, — Des rap¬ 
ports d’executions de nombreux 
pretres, hommes d’affaires et sei¬ 
gneurs du territoire polonais occu- 
pe par les Russes ont ete repus au 
Vatican, annonce le bulletin semi- 
officiel de nouvelles du Vatican. Le 
bulletin dit que ces informations 
repues par le St-Siege sont parve- 
nues de source privee. 


LES BIENS DES FILIALES COMMU- 
NISTES SAISIS 


La campagne anticommujhiste du gouvernement fran^ais 
prend de Texpansion. — Confiscation des proprietes et des 
fonds de toutes les filiales communistes. 


SAISIE DE JOURNAUX “ROUGES,” 


PARIS, — La campagne anticom- 
muniste du gouvernement franpais 
prend de plus en plus d’expansion. 
Le minislere de Tlnterieur a ordon- 
nc la saisie des proprietes et des 
fonds de toutes les filiales du par¬ 
ti communiste et des autres organi¬ 
sations qui ont ete en contact avec 
Moscou. 

La police a cffectue la saisie des 
bureaux de la Federation de la 
Jeunesse communiste; de TUnion 
des etudiants communistes; des 
journaux “L’Humanite” et “Ce 


Soir’’; de la Federation des pay ears 
de taxes de la region de Paris; de 
la Confederation generate des pay- 
sans; de TUnion des Travailleurs 
noirs; de l’Association des Bulga- 
res emigres; du comite de solidari¬ 
ty et d’entr’aide internationale; de 
l’association des refugies politiques 
allemands, etc. 

On fait enquete sur plusieurs au¬ 
tres organisations. Les chefs des u- 
nions ouvrieres communistes ont 
ete arretes. 


LE CHEF COMMUNISTE EST SOUS 

ARRET 


NEW-YORK, Earl Browder, 
secretaire du parti communiste a\ix 
Etats-Unis, a ete condamne par le 
grand jury federal pour fausse de- 
mande d’un passe-port. II a ete inter¬ 
ne immediatement et accuse par le 
jug William Bondy. II a plaide non 
coupal et a ete retenu sous caution 
de $10,000. On a remis son proces a 


plus tarn. 

Le chef communiste a temoigne 
le 0 septembre devant le (Somite du 
Congres, qui faisait enquete sur les 
activites etrangeres en Amerique, 
qu’il avail voyage en Europe durant 
les deux dernieres annees avec un 
nasse-Dort nortant nn nnm fictif. 


M. FRASER EST ELU 


M. H. J. Fraser, avocat, candidat 
liberal a Telection partielle du com¬ 
ic de Prince-Albert, a ete elu mem- 
bre de la legislature par acclama¬ 
tion. 

II succede a Mi L G. Davis, an- 
cien procurcur provincial, qui a 
ele nomme a In Cour d’Appel. 


C’est la premiere election par ac¬ 
clamation d’un candidat dans le 
comte de Prince-Albert, depuis sa 
formation en 1905. 

M. Fraser a rempli les fond ions 
de commissaire d’ecole, d’echevin 
el de maire de la ville. 


PAS DE MEDIATION DE LA PART DE LA SUEDE 
DE LA N0RVEGE ET DU DANEMARK 


COMMANDANT UNIQUE 


Le general Gamelin, commandant 6n chef de l’armee franco' 
angiaise — Le corps expeditionnaire anglais a son secteur 


C’est ce qu’ont deride les sou- 
verains et les ministres des Af¬ 
faires etrangeres des trois pays. 
IIs accueilleront cependant 
toute tentative de paix 


LA CAUSE DE LA CON¬ 
CILIATION 


STOCKHOLM, — Les rois de-Sue- 
de, de Noi vege et du Danemark el 
leurs ministres des Affaires etran¬ 
geres ont decide de ne pas tenter, 
pour le moment, de servir de media- 
teurs dans la guerre .europeenne. . 

Les chefs de ces Etats avaient. 
declare plus tot, a la radio, que 
la paix devait etre relablie dans 
le monde et que les relations en- 
Ire les nations scandinaves pou- 
vaient servir d’exemple a l’univers. 

Dans un communique public a- 
pres la conference des pays nor- 
diques, les rois disent qu’ils “ac- 
cueilleront avec la plus profonde 
satisfaction tout indice de possi¬ 
bility d’entente parnii les bell i- 
geranls ou toute condition per- 
mettarrt aux pays neutres dc tra- 
vailler pour la paix el la securi¬ 
ty.” 

Le communique rappelle Tap- 
pel en faveur de la paix du roi 
Leopold de Belgique avant le de¬ 
but de la guerre actuelle. II rap¬ 
pelle egalement la volonte du 
groupe d’Oslo — les Etats scandi¬ 
naves, la Belgique, la Hojla^nde, 
la Suisse et le Luxembourg — de 
servir la cause de la conciliation. 

“Cette volonte demeure la me¬ 
mo” dit 4e communique. 


LONDRES, — Le premier minis- 
tre Neville Chamberlain a declare 
aux Communes que le corps expe- 
ditionnaire anglais a pris posses¬ 
sion d’un sector sur le front occi¬ 
dental el qu’il combat sous le coui- 
niandemeiit du commandant en chef 
de Tarincc franchise, le general Mau¬ 
rice Gamelin. Toutes les divisions 
Uinglaises, dil-il, ont pris position 
| aux cotes des sol dais de la France, 
donl nous admirons laid le palrio- 
UyHe, la determination et les ma- 
giiifiques qualites guerrieres. 

L’entente entre le haul-coin- 
manden/ent anglais et le haut-com- 
inandement franpais est comple-l 


ST-JEAN-SUR-RICHELIEU, — Le 
feu a del mil le 19 octobre, de fond 
en comble, le college classique de 
Saint-Jean-sur-Richelieu. Poussees 
par un violent vent du sud, les flam- 
mes qui sonsuinaient un petit entre¬ 
pot voisin se sont communique au 
college. Malgre le devouement des 
pompiers de St-Jean, d’Iberville et 
de Montreal, le college n’a bientot 
plus ete, sous Taction du vent, qu’- 
un immense brasier. Si les pertes 
malerielles sont considerables — 
les pretres n’ont pu sauver leurs 
chers livres — il n’y a pas a re- 
gretter d’accidents. L’evacnalion 


le. Le fait que le porps expedilion- 
naire anglais est place sous les or- 
dres du commandant en chef fran¬ 
pais el que Tunite de commande- 
jnent a ete realisee si pen de temps 
a pres le debut de la guerre le de- 
liiontre bien. II n’y avail pas d’univ 
le de commandement au debut de 
la derniere grande guerre; chaqiie 
annee operail separement, sur les 
ordres, de son propre gouverne- 
menl. II eii resulla de la confusion 
el Ton fijiit par nommer un com¬ 
mandant de loules les annees 
alliees. J.a Grande-Bretagne el la 
France n’entendent pas repeter cet- 
(c fois-ci, la meme erreur. 


de la maison s’est faite par les ele- 
ves et les pretres avant meme que 
le feu se communiquat a I’imnieu- 
ble. 

—-:o:- 

MORT DE S. E. MGR 
CASTEL 


PARIS, — Monseigneur Jean Cas- 
tel, eveque de Tulle, est decede. II 
avail ete ordonne en 1891 et avail 
etc nomme eveque de Tulle le 9 
octobre 1918. 


LE COLLEGE ST-JEAN DETRUIT 
PAR LE FEU 


WASHINGTON DEVIENT UN 
ARCHEVECHE 


Siege conjoint avec Baltimore, 
sous la jurisdiction de S. E. 
Mgr Curley 


WASHINGTON, — La capital* 
des Etats-lJnis, a proprement parler 
h‘ District de Columbia, vient d’etre 
clove au rang d’archidiocese catho- 
lique sous la juridiction de S. Exc. 
Mgr J. Gurley, archeveque de Balti¬ 
more. 

Celle decision annoncee par la 


delegation apostolique, ici, le jour 
meme du 60eme anniversaire de 
Mgr Curley, titulaire du plus an- 
cien archeveche des Etats-Unis, 
n’affecte pas les limites de ce der¬ 
nier mais etablit un double siege 
tels qu’on en trouve dans trois au- 
tres provinces ecclesiastiques ame- 
ricaines. L’Eglise Saint-Mathieu, 
pres du Dupont Circle, sera la co- 
cathedrale en celte ville, une des 
rares capitales du monde qui ne 
possedaient pas un archeveche. 


M. J -A. MARION, DECORE PAR 
LA FRANCE 


LA LIBERTE de Winnipeg annon¬ 
ce (pie le gouvernpment frangais 
vicnl dc 'fiecorcr M. J.-A. Marion, 
“M. J.-A. Marion, president de l’As- 
sociation d’Education des Cana- 
diens franpais du Manitoba, qui le 
printemps dernier, obtenait la de¬ 
coration pontificale Pro Ecclesia el 
Pontifice, vienl d’etre honore d’une 
nouvelle distinction^ ecrit notre 
confrere. (Test le gouvernemehl 
franpais, cette fois, (jui lui decerne 
une inedaille d’honneur, en recon¬ 
naissance de ses eminenls services 
a la cause du franpais. 

“En lui remettant celte haute re¬ 
compense, M. le vice-consul Gerard 
Raoul-Duval a fort heurelisement 
resume en quelques mots les titres 
de M. Clarion a la gratitude de ses 
compatriotes. Son devouement a 
Toeuvre de l’education franco-ca- 
tholique est bien connu et apprecie 
de tous, non senlement chez nous, 
mais aussi chez nos concitoyens 
d’autres origines. Tous sont heu- 
reux d’applaudir au geste du Gou¬ 
vernement franpais. 

“G’cst un insigne lionneur pour 


notre Association d’Education de 
voir son populaire president decore 
a la fois par TEglise et par la 
France”. 


L’ANNIVERSAIRE DE 
L’ARMISTICE 


OTTAWA, — En depit de l’etat 
dc guerre, le Canada observera le 
jour du souvenir le 11 novembre a 
1 occasion de I’armistice de la pre¬ 
miere grande guerre. C’est ce qu’on 
vient d’apprendre au secretariat 
d’Etat. 

-:o:-- 

LA REVUE ’’LOOK” EST 
INTERDITE AU CANADA 


OTTAWA — La revue bimensuelle 
“LOOK”, publiee a DesMoines, dans 
TIowa, a ete interdite au Canada, 
d*apres les reglements des douanes, 
annonce le ministere du revenu na¬ 
tional. Aucune raison n’a ete donne 
pour l’interdiction de cette publica¬ 
tion. , 
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Que tous les cultivateurs f assent un 
examen soigneux, dit M. Gardiner 


Dans la note qui suit, l’Hon. r iinperitfusement necessaire d’exa- 
Jam^s G. Gardiner, Ministre fede-j miner a fond la programme de cul- 
raj de 1’Agriculture, recommande a lure el d’elevage au point de vue 

national ct dans noire prop re inte- 


toiis les cullivateurs canadiens de 
passer spigneusement en revue cet 
automne lour programme de cultu¬ 
re, a la lumiere des demon des qui 
peuvent a tout moment resulter de 
la guerre. 


ret a tous. Nous scront trop occu¬ 
pies 1(‘ printemps prochain pour fai- 
re cet examen; il sera peut-etre trop 
lard pour le faire l’aulomne pro- 
chain. 


T! serait difficile au point oil nous 
en sommes de dire an juste cc que 
le Canada devrait produire — quels 
articles el quelles quantiles d’arti- 
cles scront necessaires. l a situation 
pent s’eclaircir avec une soudainete 
alarmante, et alors un programme 
plus precis deviendra possible. 

Nolens cependant, que cet aihom- 
ne serait peut-etre pour le cultiva- 
teur, rautomne le plus important 
que Ton ait vu dcpuis bien des an¬ 
nees. Plus que jamais la qualite, 
la quantile et le prix de revicnt des 
produits que Ton obiiendra Pan- 
nee prochaine dependrqnl de la 
perfection des preparatifs que l’on 
fera cet automne, que ces produits 
soient les recoKes des champs, ven¬ 
dues en nature, onrecoltes vendues 
sous forme de bestiaux et de pro- 
duits laitiers, de moutons et de 1 ni¬ 
ne, de volailles et d’oeufs ou, enfin, 
de pores, qui sont loin d’etre les 
moins importants. 

Jamais depuis bien des annees ii 
n’y a eu d’automne ou il est aussi 


Trois considerations exigent une 
attention urgente et immediate: 

; 1. RfccH.cs de gram el provi- 
| sitms d ? aliments pour les bes- 
I tiaux. 

I L’etendue el la nature des opera¬ 
tions cet automne 'scroilt ”reglees 
par le programme de production 

I des rccoltes pour 1’annee prochai- 
rc. Par I’Esi dii Canada et en Co- 
lombie-Britannique, on fera bien de 
s’assurcr des provisions suffisantes 
(Paiirumb; pour une production in¬ 
tensive do pores, de produits lai- 
tiers, de volailles et (i’oeufs; On de- 
vraii songer serieusement a ense- 
mencer quelques acres de grain de 
plus que d’habitude sur les fermes 

| do PEs!. D’auljre part, les cultiva- 
! k ui's des Prairies Irouvcrbnt peut- 
jcire qr o la vente du surplus du ble 
de qualite inferieure ainsi que des 
i menus grains rapportera plus sous 
! forme de pores, de boeufs et dc vo¬ 
lailles, que sous toute autre ferine. 

II est encore temps de faire les mo- 



Le cafe le plus moderne dans la ville de Prince Albert 

REPAS SERVIS A TOUTE HEURE 

Excellente cuisine, service de premiere classe a 
des prix tres rnoderes. 

Le rendez-vous des Canadiens fran^ais 

F» O. CAFE 

Adjoignant le bureau de poste 


Ave. Centrale P 



BRIGHT’S CONCORD 

AND 

BRIGHT’S CATAWBA 

26 and 40 oz. Bottles and Gallon Jars 


HERMIT PORT 

AND 

HERMIT SHERRY 

26 and 40 oz. Bottles and Gallon Jars 


NAPOLEON PORT 

AND 

NAPOLEON SHERRY 

26 oz. Botties 


T. G. BRIGHT (WESTERN) LTD., REGINA 



LE PATRIOTE DE L’OUEST. mercredi le 25 octobre, 1939. 


difications, les additions et les 
changenients necessaires au pro¬ 
gramme de culture cel automne en 
vue des augmentations ou des clian- 
gements envisages. 


Le probleme du ble cause de 
l’inquietude a Ottawa 


2. Bestiaux 

Voici plus que jamais le moment 
de se debarrasser des betes pauvres 
productrices ou d’un pauvre type. 
En genera], presque tous les autoin- 
nes, cet betes sont vendues a des 
prix de sacrifice, mais aux prix ac- 
tuels, les animaux de cette categoric 
peuvent etre liquides a prix passa¬ 
ges, cl I’on ne devrait pas negliger 
t’occasion qui se presente. En d’au- 
tres lermes, le moment est bien 
clicisi pour relever les types mode- 
les des troupeatix, pour reduire la 
consommation et les frais des ali¬ 
ments, et en meme temps obtenir un 
rapport plus eleve que celui sur le- 
quel le cultivateur peut generale- 
ment compter lorsqu’il se debarras- 
se des pauvres animaux. Que Ton 
examine done toutes les betes avec 
un oeil critique a cette epoque, en 
vue de l’avenir. Dautre part, on de¬ 
vrait s’efforcer de conserver tous 
les jeunes animaux d’un bon type, 
ccmme, par exemple, les jeunes 
truies extra bonnes et les agnelles 
bien developpees. 

3. Examinons de bonne heure 
la question de la semence. 

Que 1 ’on profile des loisirs de l’hi- 
ver pour bien nettoyer les semen- 
ces, pour verifier les machines et 
le materiel et se preparer de toute 
fagon a la recolte a l’annee prochai¬ 
ne. Les developpements des quel¬ 
ques semaines prochaines sur la 
ferine sont les plus importants de 
tous. Il est probable, generalement 
parlant, que les stocks de semen¬ 
ce seront suffisants. Cependant, il 
n’y a pas encore assez de certaines 
especes de ble, d’avoine et d’orge 
resistants aux maladies et de pom- 
mes de terre de semence sans mala¬ 
dies, et nous serions certainement 
a court si Pon exportait des quan¬ 
tiles considerables de ces produits. 
On agirait done sagement en se pro- 
curant des stocks de ces produits 
longtemps d’avance cette annee. 

Enfin, tous devraient s’efforcer 
d’augmenter ou tout au rnoins de 
maintenir leur production porcine. 
Si la guerre continue, il faudra une 
quantite de plus en plus forte de 
bacon, de jambon et de graisse. 

Il est important egalement que les 
cullivateurs n’abandonnent pas les 
fromageries a l’heure actnelle pour 
envoyer leur 1 ait aux bcurreries. 
L’iiicertilude de la situation par 
rapport au marche anglais fait qu’il 
est impossible d’indiquer quels se¬ 
ront les prix du fromage ou du ba¬ 
con, mais une chose est certaine, 
e’est que la production du fromage 
et du bacon constituera une bonne 
part d la production des vivres au 
Canady. Nous pouvons etre assures 
que les consommateurs anglais et 
alliees paieront de bons prix pour 
les produits essentiels. 

A mesure que la situation genera- 
le s’eclaircira, les organisations pro¬ 
vinciates seront mobilisees pour 
guider et stimuler la production 
conformement aux besoins connus; 
ces organisations enroleront a leur 
tour les services des associations 
de producteurs existantes. En at¬ 
tendant, chaque province, avec son 
ministere de l’agriculture, ses eco- 


QTTAWA, — On eprouve line in¬ 
quietude croissante a Ottawa sur la 
crise du ble qui a pris naissarce au 
Canada par suite de l’absencc pres¬ 
que complete d’achats britanniques 
depuis le commencement de la guer¬ 
re. 

L’absence d’achats normaux de la 
part de l’Angleterre alors que le 
Canada a encore une partie du sur¬ 
plus de la recolte de l’an dernier et 
a une recole extraordinaire cette 
annee, provoque une situation que 
les fermiers, les commergants et le 
gouvernement considerent avec une 
egalc apprehension. 

Les presidents des trois pools du 
ble des Prairies, les representants 
de la bourse du grain de Winnipeg, 
quelques commergants de ble des 
Prairies, les commissaires de l’offi- 
ce des cereales etaient tons a Otta¬ 
wa re c eminent. 

Lorsque le comite du ble aura 
‘onsidere tous les faits, l’hon. T.-A. 
Crerar, ministre des ressources, se¬ 
ra en mesure d’exposer la cause des 
producteurs de ble canadiens avec 
le controleur britannique des cerea¬ 
les a son depart pour Londres. 

On espere qu’un rajustement dans 
la politique anglaise d’achats du ble 
resultera de la visite de M. Crerar. 
Oil rapporte que les achats de In 
Grande-Bretagne se continent a 
l’heure actuelle a la Roumanie, 
l’Argentine et l’Uruguay. 

Les autorites federates prevoient 
des difficultes considerables si on 
n’agit pas rapidement. Presente- 
ment le mouvement du grain est 
stagnant tandis que l’entreposage 
est loin d’etre illimite et que la na¬ 
vigation sur les Grands Lacs fer- 
mera dans six ou sept semaines. 


Le Canada avait 306,364,000 bois- 
scaux de 1 !e (bins ses elevateurs et 
on \ i ( /'' que l’on aura bientot pres 
de 400,000,000 dn boisseaux dc ble 
dans les elevalcu ’il ne se pro- 
duit aucun mouveinelil ' ^rain. On 
ignore a Otttawa la raison gour la- 
| ({uelle le controleur du ble en Gran- 
(le-Bretagnc ignore pratiquement 
' les offres quotidiennes de ble ve- 
nant du Canada. 

La politique anglaise consiste 
peut-eire pour le moment a ache- 
tcr maintenant le ble des pays les 
plus eloignes afin de conserver le 
ble canadien pour le consommer 
lorsque la guerre sera plus avan- 
cec. 11 se peut qu’il v ait un but 
politique dans l’achat de pays com- 
me la Roumanie et l’Argentine. Il 
est possible enfin que la Grande- 
Rretagne achete simplement la ou 
les prix sont les plus has, tenant 
eompte du surplus mondial du ble. 

Le resultat en autant que le ble 
canadien est concerne, est de gar- 
der les prix au niveau oil ils se trou- 
vaient, il y a quelques semaines. 
Tandis que le ble de mai touchait 
78 cents, bier, il y avait peu d’es- 
poir que la recolte de cette annee 
nuisse venir a se vendre a un dol¬ 
lar malgre la guerre. 

Les producteurs de ble suggerent 
que l’Angleterre devrait maintenir 
ses achats au moins au niveau nor¬ 
mal, abstraction faite de toute au¬ 
tre consideration. De cette fa^on 
on pourrait resoudre plus facile- 
ment le probleme du change avec la 
Grande-Bretagne et stimuler la 
prosperity canadienne de fagon a 
permettre a notre pays de pour- 
suivre la guerre avec moins de dif- 
ficulte. 


L’Angleterre reprend ses 
achats de ble au Canada 


OTTAWA, — Les achats de ble 
canadien de la part de l’Angleterre, 
qui avaient cesse depuis le com¬ 
mencement de la guerre, vont re- 
prendre a la suite d’une nouvelle 
entente entre le controleur des ce¬ 
reales en Angleterre, l’office du ble 
ail Canada et le^. ( deux goiiverne- 
ments concernes. C’est ce qu’on 
vient d’apprendre a Ottawa. 

L’hon. W.-D. Euler, ministre du 
commerce, s’est refuse a tous com- 
mentaires, mais des observateurs 
generalement bien, informes pen- 
sent que le ble canadien va com- 
mencer de nouveau a prendre le 
chemin du Royaume-Uni, son prin¬ 
cipal marche. 

Au cours des dernieres semaines 
une crise avait pris naissance sur 


le marche canadien du ble a cause 
de l’absence de demande de la part 
de l’Angleterre depuis le commen¬ 
cement de la guerre. La crise etait 
(l’autant plus grave du fait de la 
recolte extraordinaire de cette an¬ 
nee et du surplus du ble de Tan 
dernier qui se trouve encore dans 
les elevaleurs. 

LONDRES, — Un programme, en 
vertu duquel le Royaume-Uni ache- 
tera la moitie de ses approvisionne- 
ments de ble au Canada, est a la 
veille d’etre etabli, a-t-on annonce a 
Londres. 

Cette politique d’achat de la Gran¬ 
de-Bretagne sera poursuivie tant 
que les prix du ble canadien ne 
seront pas hausses demesurement. 


les et colleges d’agriculture et les 
fonctionnaires du Ministere federal 
de l’agric.ultiire qui s’associent in- 
limement a ces institutions dans les 
provinces — agents de campagne 
ou propagandistes, inspecteurs, a- 
genls de district et personnel des 
fermes experimentales federales — 
ont toute une richesse de renseigne- 
ments a inettre a la disposition des 
cultivateurs et l’on fera bien de les 
consulter cet automne. 


chanvre. Plusieurs lois furent edic- 
tees a cet effet, et notamment celle 
de 1804 intitulee “Loi a l’effet d’ac- 
corder a Sa Majeste une certaine 
soinme d’argent pour encourager la 
culture du chanvre”. “Il ne narait 
pas” dit 1’Annuaire du Canada de 
1939 que les resultaLs cbtenus aient 
etc tres satisfaisants. 

—-:o:-— 

Superficie de la terre au Cana¬ 
da 


Les provinces s’engagent a ap- 
puyer le plan de ravitaillement 


A une conference des ministres, 
sous-ministres et autres fonction¬ 
naires des Ministeres provinciaux 
de ragriculture et des membres du 
nouveau comite de ravitaillement 
agricole, tenue a Ottawa les 27 et 
28 septembre, les provinces se sont 
engagees a preter leur concours le 
plus actif a tous les efforts tentes 
pour promouvoir la production des 
produits alimentaires essentiels 
pour approvisionner la Grande-Bre¬ 
tagne, ses allies et le peuple cana¬ 
dien. 

A la seance d’ouverture de la con¬ 
ference, l’hon. James G. Gardiner, 
Ministre federal de 1’agricuUure, a 
dit que cette reunion avait ete con- 
voquee pour obtenir la collabora¬ 
tion de tous, afin de ravitailler en 
denrees alimentaires les allies et le 
peuple canadien. Il ne faut pas per- 
dre de vue, a-t-il declare, le fait que 
la guerre finira un jour et que par 
consequent nous ne devons pas 
nous en tenir pour le moment a des 
lignes specifiques de production, 
mais organiser notre programme de 
fagon a ce que l’industrie agricole 
ne soit pas dans le marasme lorsque 
la guerre se terminera. 

Le Dr G. S. H. Barton, sous-minis- 
tre de l’Agriculture, a dit qu’on es- 
perait que le comite de ravitaille¬ 
ment agricole servirait de chambre 
de compensation pour coordonner 
les differents services agricoles aux- 
quels differentes taclies ont ete as¬ 
signees dans la poursuite de la guer¬ 
re. Il a explique que l’on ne savait 


pas encore au juste quelles denrees 
alimentaires seraient necessaires. 
Tout ce que la conference peut done 
faire pour le moment est d’elaborer 
un programme provisoire. L’aide la 
plus efficace que l’on puisse rendre, 
a-t-il declare, est d’envoyer des pro¬ 
visions aux allies, mais s’il est ne¬ 
cessaire de concentrer les efforts 
dans une voie, il faut aussi prepa¬ 
rer l’organisation de fagon a ce 
qu’elle puisse etre modifiee promp- 
tement, suivant les besoins et les 
conditions qui surgissent. Quoiqu’il 
en soit , le plan peut etre mainte¬ 
nant preparee sur une base saine 
et efficace. 

Le Dr Barton a declare que le peu- 
ple canadien ne tolerera pas que 
personne fasse de gros benefices 
dans cette guerre. 

Les differents fonctionnaires du 
Ministere federal de l’Agriculture 
ont fait un expose de la situation 
actuelle de la production en ce 
qui concerne les approvisionne- 
ments et les produits alimentaires 
essentiels. 

M. A. S. Shaw, directeur du ser¬ 
vice des marches, qui etait presi¬ 
dent du comite de ravitaillement 
agricole, a preside aux seances de 
la conference. 


Le chanvre autrefois 


Les annales de l’agriculture du 
Haut-Ganada relatent les efforts per¬ 
sistants tentes par le gouvernement 
pour encourager la production du 


D’apres les derniers releves, l’e¬ 
tendue totale de terre au Canada est 
evaluee a 3,466,556 milles cares, 
dont 549,700 sont propres a la cul¬ 
ture ou a la paissance. Quelque 254,- 
873 milles carres de cette terre ara¬ 
ble sont occupes, et sur ce chiffre, 
213,236 sont classes comme patura- 
ges amelior£s et 41,637 comme fo- 
rets. 


Les coniferes du Canada 


Il y a au Canada quelque 125 es¬ 
peces ou varietes distinctes d’ar- 
bres. La proportion en coniferes 
generalement appeles “bois mous”, 
n’est que de 33 pour cent, mais cet¬ 
te proportion comprend plus de 80 
pour cent des arbres sur pied et 70 
pour cent du bois utilisable pour 
toutes fins. Le nombre d’arbres a 
feuilles caduques, ou “d’essences” 
dures, est considerable, mais une 
douzaine seulement de ces arbres 
ont une importance commerciale, 
tandis que le nombre d’especes de 
coniferes ayant une importance 
commerciale est d’environ vingt- 
quatre. 


V ASSURANCE SUR LES 
RISQUES MARITIMES DE 
GUERRE 


OTTAWA, — Les exportateurs 
canadiens peuvent beneficier de 
l’assurance sur les risques de guer¬ 
re du gouvernement britannique an 
taux actuel de 2 pour cent ou de 2V 2 
pour cent, y compris le transport 
vers les interpots de l’interieur du 
pays pour les expeditions en cargai- 
son au Royaume-Uni, d’apres les 
renseignements que vient de recevoir 


ENTREFILETS 


La culture (les pommes constitue 
la base esseniielle de l’industrie des 
fruits au Canada au cours des dix 
annees 1926-35. La valeur moyen- 
ne de la production commerciale de 
poimnes a depasse $16,000,000 par 


an. 


* * * 


Pendant l’annee finissant le 31 
j nil let 1938, le jour oil les derniers 
releves mondiaux ont etc completes, 
les principaux pays d’exportation 
ont exporte 466,595,000 boisseaux 
de ble sur les principaux pays iin- 
portateurs. Cette annee-la, le Cana¬ 
da a exporte 76,714,000 boisseaux. 

* * * 

Pendant la periode quinequen- 
nale 1934-38, la consommation de 
fromage de tous genres en Grande- 
Breiagne s’est chiffree par 425,- 
000,000 de livres chaque annee.' 
D’apres les chiffres anglais, la part 
fournie par le Canada pendant cette' 
periode a ete de 333,338,976 livres 
de fromage pendant cette periode. 

♦ * * 

Les peaux de renards constituent 
aujourd’hui plus de la moitie des 
fourrures faisant l’objet du commer¬ 
ce au Canada. Les fermes a fourrure 
fournissent presque toutes les peaux 
de renards argentes, tandis que les 
regions de l’Arctique fournissent 
un grand nombre de peaux blan¬ 
ches et quelques bleues. L’hermine, 
ou la belette, est a ssez abondante 
au Canada; on la rencontre dans les 
limites nord de la region oil les 
frappeurs exercent leur metier. La 
loulre, le castor, la martre, le pe¬ 
can et le vison sont des fourrures 
d’une beaute et d’une qualite 
exceptionnelles; on les trouve 
dans toutes les regions boi- 


le ministere du Commerce. Les ex¬ 
portateurs canadiens peuvent me¬ 
me assurer leurs expeditions grace 
a ce systeme en employant des 
courtiers en assurance du Royau- 
me-Uni par l’intermediaire des ban- 
ques de Londres, ou en faisant au 
prealable des arrangements avec 
leurs agents ou leurs consignatai- 
res au Royaume-Uni pour que 
ceux-ci prennent l’assurance et en 
deduisent le cout du paiement des 
denrees achetees, ou encore en s’a- 
dressant a leurs propres courtiers 
en assurance maritime au Canada. 


secs de la zone septentrionale. l’ele- 
vage du vison est aujourd’hui tres 
pratique sur les fermes a fourrure, 
et l’on considere que la fourrure des 
visons obtenue dans les pares d’e¬ 
levage est superieure a celle. des 
visons pris dans les bois. 

* * * 

La premiere ecole d’agriculture 
au Canada est celle de Ste-Anne 
dc la Pocatiere, P.Q. qui a ouvert 
ses porlcs en 1859. 


COMMERCE DU CANA¬ 
DA ET DE L’EMPIRE 


OTTAWA, — En aout le commer¬ 
ce du Canada avec les pays de l’Em- 
pire s’eleve a $56,655,000 augmen- 
talion de 6.7 p.c. sur aout l’an der¬ 
nier. Les exportations canadiennes 
s’etablissent a $39,143,000 augmen¬ 
tation de 11.9 p.c., tandis que les 
importations se placent . $17,309,- 
000, augmentation de 8.5 p.c. 


EPARGNEZ! 

Vous pouvez epargner (le Targent 
pour aos reparations.- de poeles, 
eliaufferettes,.. foumaises, ..bouil- 
loires et poeles de cuisines d’liotel, 
de fabrication canadienne ou ame- 
rieaine, en aehetant des pieces chcz 
GREEN’S PARTS. 

Commandez de votre quincaille- 
rie locale on bien directement chez 
nous. Vous pouvez nous 6crire dans 
votre langue si vous le pr6f£rez. 

Green’s Stove Repairs Co. 

Winnipeg — — Manitoba: 


PHARMACIE DUNCAN 

A V 7 ENUE CENTRALE 

PRESCRIPTIONS 

Articles de pharmacie 

Bonbons, papeterie, etc. 

Telephone 2155 
NOUS L.IVRONS 


MODERN BREAD 

Company, Ltd. 

PAIN “SOM-MOR” 

Chez tous les epiciers. 

Envoyez votre commande 
Devenez notre agent 
Prince-Albert, Sask. 
Tel. 2838 


Annonces Classees 

Le paiement doit toujonrs accompagner la copie de l’annonce; sinon 
elle ne sera pas ins£r£e. Minimum, 50 sous par insertion 
TARIF, . 2 sous par mot 


Instituteur ou Institutrice 


EMILIBURY, district scolaire No 
3421, demande Instituteur ou In¬ 
stitutrice bilingue, frangais et an¬ 
glais; certificat de lere ou 2dme 
classe. Les classes devant com- 
mencer le plus tot possible S600, 
pour 200 jours d’enseignement. 
Salaire comptant. Mentionnez age, 
experience et recommandations. 
Bonne discipline exig£e. S’adresser 
a Eugdne Hebert, sec.-tres., Albert¬ 
ville, Sask. 


LE DOCTETJR J. B. TRUDELLE sera 
absent de ses bureaux .. partir du 
13 octobre au 23 octobre. Le Doc- 
teur est alie a Philadelphie o€l il 
assistera au congres de l’American 
College of Physicians and Surgeons. 


GRATIS: Porte Bonheur, quatre 

beaux petits cupidons. Catalogue 
livres frangais; magie; trues; farces; 
recettes; secret faire ennuyer, ai¬ 
mer; parfums charmeurs; curiosites; 
nouveautes; monologues comiques. 
Envoyez 10 sous. R. Darnoc, 9 5 Sta¬ 
tion “N”, (Montreal. 


A VENDRE 

A VENDRE deux taureaux d’un an 
et quatre veaux enregistres Hol¬ 
stein. S’adresser it l’Orphelinat de 
Prince-Albert. 


A VENDRE 

LIVRETS DE RECUS bilingues, 10c 
l’unit£. 3 pour 25c. 

CERTIFICATS de Bapteme et de 
mariage, formules de recense- 
ment, $1.25 le cent. 

CARTES MORTTJAIRES au prix de 
$6.00 pour 25; $6.50 pour 50; $7.00 
pour 75; 7.50 pour 100, au Patriote 
de I’Ouest. 

LIVRES DE COMPTOIR 
& vendre au 

PATRIOTE DE L’OUEST 
cinq sous runitS. 

-O.K.- 

RUBBER 

STAMPS 

PROMPT SERVICE 


LB PATRIOTE DE L’OUEST 
Agents pour: Etampes de caodt- 
choucs, plaques de Stencil, 6tampes 
en acier, boutons de celluloid et de 
tout le n6cessaire d’Gtampes. 



DR E. A. SHAW 

SPECIALISTS DES YEUX, OREIL- 
LES, NEZ ET GORGE 
Bureaux dans i’Edifice Rowe 
Vis-^-vis le Bureau de poste 
Telephone 2170 Residence 2550 

PRINCE-ALBERT, SASK. 


HARRIS & NELSON 

Avocats, Percepteurs, Notaires 
Walter H. Nelson, LL.B. 
Prank M. Harris, LL.B. 

SUITE 1, Edifice MILLER 
Prince-Albert, Sask. Tel: 3518 

DOCTEUR LeBLOND 

MEDECIN, CmRURGIEN 
(Electro-Therapie des amygdales) 

Bureau et residence - Edif. Mitchell 
Tel: 352ft Prince-Albert, Sask. 


DR R. E. PARTRIDGE 

DENTISTE 

Suite 1, Carre McDonald, audessus de 
la pharmacie Liggett’s 

Tel: 328(5, demeure au Bliss Block 
Prince-Albert, Sask. 

H. J. COUTU, C.R. 

AVOCAT, NOTAIRE 
Suite 5, Edifice Imperial Bank 
PRINCE-ALBERT - - - SASK. 

ENCOURAGEZ 
NOS a 

ANNONCEURS 
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“REVIENS AU SEIGNEUR 
TON DIEU” 

Dimanche prochain, dans les eglises du monde cntier, les catholi- 
ques rcnouvelleront lcur serment de loyaute au Christ-Roi. Roi d’amour, 
Roi de paix, lui-seul, en cette period© de boulversement et de liaine, peut 
?'edonner a l’humanite desemparee le cordial aux maux terribles qui la 
rongent jusqu’a la moelle. 

Si nous remontons par la pensee la longue et douloureuse suite 
de maux qui, triste heritage du peche, ont marque pour l’homme dechu 
les etapes du pelerinage terreste, disait Pie XI d'illustre memoir©, diffi- 
cilement, depuis le deluge, rencontrons-nous une crise spirituelle et ma- 
terielle aussi protonde, aussi universelle que celle que nous traversons 
raaintenant. .. . ” 

Oulre les huts de guerre habituels, interets nationaux respectifs, 
une ideologic paienne accompagne certains drapeaux, qui s’avancent a 
la conquete du monde, des ames. C’est l’ennemie du Christ-Roi qui che- 
vauche dans le sang. Le labarum de satan veut remplacer celui du Christ 
sn.r les institutions baiies par les siecles chretiens. 

Lt ainsi, nous voyons aujourd’hui cc qui ne se vit jamais dans 
lhistoire: le drapeau de la guerre satanique contre Dieu et contre la 
l eligion effrontement deploye par la rage abominable des impies a tra¬ 
vel's tous les peuples et dans toutcs ies parties de l’univers,” ajoulait 
encore Pie XI. 

Apres avoir banni le supreme Legislateur d’une forte majorite des 
parlemcuts, des gouverncments; apres avoir meconnu, insultc, ridiculise, 
honni son autorite; apres avoir en un geste idolatre substitue la stotalatrie 
a la royaute du Christ, ies Etats ont commence a craquer sur leurs ba¬ 
ses, les revolutions se sont dessinees commc des lames de fond menagan- 
tes, la guerre mondiale a mis sa lourde machine, malaxeur de millions 
de sol dais, en marche, marche de plusieurs annees, prevoit-on. 

Pourquoi? Deux mots d’ordre opposes: 

“II faui qu’il regne!” (1 Cor., XV, 25) 

“Nous ne voulons pas que cette Homme regne sur nous! ,, (Luc, 
XLX, 14.) 

Ce blaspheme est la cause des calamites ou innocents et pervers 
>oni confondus', en attendant Parrel definitif du Chef supreme, dans un 
chaos epouvantable. 

La fete de dimanche prochain sera done un jour de reparation 
universelle pour apaiser le courroux divin, pour arreter s’il en est en¬ 
core temps les divines vengeances, pour affirmer sur les hommes le 
souverain domaine du Christ-Roi. 

‘La celebration annuelle de cette fete declarera que les magistrals 
sont tenus, tons comme les citoyens, de rendre au Christ un culte public 
cl de lui obeir; elle evoquera devant eux la pensee de ce dernier jugement 
ou le Christ, non seulement expulse de la vie publique, mais encore 
neglige ou ignore avec dedain, vengera severement de telles injustices, 
car sa royaute cxige que l’Etat tout enlier se regie sur les commande- 
'nents de Dieu et les principes chretiens, aussi bien dans la legislation 
que dans la justice et que dans la formation de la jeunesse a une doctri¬ 
ne saine et a une juste discipline des moeurs.” (Pie XI). 

Lorsque les peuples auront saisi la haute signification de cet.’e 
doctrine, les fleaux qui desolent le monde, les risques de guerre qui 
assombrissent les coeurs, se dissiperont et l’aurore de la paix commen- 
cera a poindre. Lorsque les nations reviendront au Christ-Roi, elles ren- 
contreront sur le chemin du retoure la paix qui emane de la justice et 
de la charite. 

Dimanche prochain, demandons avec instance au Seigneur d’a- 
cheminer les naiions fourvoyecs dans cette voie d’amour et de loyaute. 
Ce sera alors le prelude de la paix du Christ dans le regne du Christ. 

Puissent les paroles paternelles de Pie XI obtenir un echo fidele 
a ce moment oil les peuples s’elancent aveuglement vers l’abime: 

“....II ne Nous reste done autre chose a faire que d’inviter ce 
panvre monde qui a Vepandu tant de sang, qui a ouvert tant de tombes, 
qui a delruit tant de biens, qui a prive de pain et de travail tant d’hom- 
mes, il ne Nous reste, disons- nous, qu’a lui adresser les tendres pa¬ 
roles de la liturgie: REVIENS AU SEIGNEUR TON DIEU! 

Joseph VALOIS 0. M. I. 


“Des cooperatives de 
patriotisme” 


Le Congres des Franco-Canadiens 
de VAlberta a term ses assises la se- 
maine derniere. Nous n’averts pas 
encore regu le detail du travail ac¬ 
compli an cours de ces journees de 
survivance frangaise. Mais nous sam¬ 
ines certain qu’il s’en est faille beau- 
coup; nous avons meme la convic¬ 
tion que ce ralliement a remporte 
un triomphe sans precedent. Com¬ 
ment pourrait-il en etre autrement, 
si nous considerons Vattentive et 
minutieuse preparation que les or- 
ganisatenrs y out apportee. M. le 
Dr Beauchemin predisait a la veil- 
du Congres que cette reunion mar- 
querait une etape importante de 
lhistoire de la survivance frangaise 
en Alberta. Elle en marquera une , 
nous en so mines assure. 

Dans son magistrate discours aux 
dclegues. Mgr Camille Boy, presi¬ 
dent de la Survivance frangaise ei\ 
Ameriqne, a insisfe sur la forma¬ 
tion de cooperatives de patriotisme, 
la cooperation des colonies et des 
coeurs pour assurer la perennite de 
la culture frangaise dans VGuest. 
Comme la nohe dominante da tOe 


Congres des Canadiens frangais de 
VAlberta etait la cooperation eco- 
nomique et les moyens a prendre 
pour sa realisation, Mgr Roy a em- 
boite le pas en exposemt une these 
Ires serree et on ne peut mieux ela- 
boree sur la cooperation pins haute 
et plus necessaire encore de toutes 
les forces viiales de la race pour la 
s awe garde de la langne et de Ves- 
prit frangais, mais non pas une 
cooperation exclusive qui equivau- 
drait a un separatisme mesquin . 

“El done, quand nous, Canadiens 
frangais, nous voulons avec tant de 
soin preserver de tout peril de mort 
noire ame frangaise, dit-il quand 
nous voulons par tant , de sacrifices 
conserver nos vertus raciales, nos 
traditions de families, Vintegrite de 
noire sang, la beaute divine de no¬ 
ire langne, c’est que nous voulons 
ne verser dans Valliage spirituel do 
1'unite canadienne que le me f al pur 
de la vie frangaise ’’ , 

Nous nous ferons un plaisir de 
reproduire cette belle piece d’elo - 
qncnce dans notre procliain nume- 
ro . i 


Pour Vunite nationale 


Cest aiijqurd’hui que les elec- 
teurs du Quebec choisissent lcur 
gouvernement. Qu’elle en sera la 
composition? Sera-ce M. Duplessis, 
M. Godbont ou M. Gouin, qui presi¬ 
dent dnrant un nouveau terme aux 
interets de Velectorat? Tout le Ca¬ 
nada le saura ce soir. 

Cette election a fait verser bean- 
coup d’encre et provoque une reac¬ 
tion, justifiable ou non, defavora- 
ble chez Velement anglqis dans tout 
le pays. Nous sommes bien place 
pour le savoir. En choeur, la presse 
anglophone a proteste contre la de¬ 
cision de M. Duplessis de precipi- 
ter une election d une heure ou les 
e sprits etaient on ne peut plus 
surexcites. L’entree des ministres 
federaux dans la campagne electo¬ 
rate a certainement complique Vis¬ 
sue de I’election. A distance, il est 
assez difficile, il scrait meme teme- 
rairc d’emettre une opinion sur la 
ton mure du verdict. 

Void ce qu’ecrit d ce propos, M. 
Eugene L’Heureux, dans VAction 
Catholique: 

“Considerons maintenant les pers¬ 
pectives post-etectorales federates 
de cette election provinciate. 

“Si les candidats appuyes par les 
ministres et les deputes federaux 
rempertent la victoire, il est possi¬ 
ble que les impfrialistes veuillent 
faire de ce verdict populaire un 
blanc-seing pour la guerre. Cela sc¬ 
rait malheureux autant que faux, 
car les electenrs les plus intelligents, 
les plus serieux et les plus constitu- 
lionnels auront presque tons vote 
provincialement, pour elire des de¬ 
putes provinciaux. 

“Tout au plus pourrions-noiis ac¬ 
cepter que Von considere la victoi¬ 
re eventuelle de M. Godbout com¬ 
me une approbation de la politique 
de compromis en fait de guerre. 
Nous denongons d’avance toute in¬ 
terpretation qui represenlerait la 
victoire eventuelle des liberaux en 
cette election provinciate comme un 
blanc-seing pour la guerre. Si une 
pareille victoire eventuelle pouvait 
avoir une signification federate, ce 
ne pourrait etre que celle-ci: temoi- 
gnage de reconnaissance aux minis- 
ires canadiens-frangais qui ont pu 
eviter la conscription et d’autres e- 
car’fi semblables, puis mandat leur 
enjoignant de rester an poste et de 
faire prevaloir le point de vue intc- 


gralcment cana.dien contre les pres- 
s i o ns i mp e rial is i es. 

“Il serait egalement deloyal d’in- 
lerpreter une victoire eventuelle du 
parliliberal comme une acceptation 
de la centralisation par Velectorat 
qucbecois. Cela pour deux raisons: 

I — les orateurs de la campagne 
insistent moins sur ce point que sur 
nombre d’autres et n’apportent au- 
enne precision ld-dessus; 2 — les 
federaux out re pete a satiete qu’ils 
n’avaient pas empiete, qu’ils ne vou- 
laient pas et ne pouvaient pas em- 
pieter sur les droids de la province 
de Quebec sans le consenlement de 
celle-ci. 

“La victoire eventuelle de VUnion 
Nalionle cu de VAction Liberate Na- 
iionale li’aurait pas plus de signi¬ 
fication federate que leur defaite. 
Et si on lui en altribuait une,, il 
resterait a savoir si cett victoire au¬ 
ra, en plus d’une signification, un j 
effet pratique. Nous ne pouvons pas 
oublier qu’en 1917, Velection de 62 
deputes contre la guerre sur 65, 
dans une campagne qui etait fede¬ 
rate absolument incontestable, a 
seme beaucoup de malaise dans le 
pays, mais n’a pas restreint le moins 
du monde les pro jets imperialistes. 
An point de vue pratique, voila un 
souvenir qui merite d’entrer com¬ 
me facteur dans le probleme que Ve- 
lectorat est appele a resoudre." 

De toute fagon, 1 si nous lisons at- 
tentivement les discours, les minis¬ 
tres federaux et les candidats en 
lice se sont engages sur leur pa¬ 
role d’honneur a s’opposer d la 
conscription des hommes pour le 
conflit europeen. 11 ressort aussi de 
l’a f titude des electenrs qu’une loi 
cdictee en faveur de la conscription 
serait fortement desapprouvee par 
Velement frangais du Quebec. Et 
nous croyons savoir que le groupe 
frangais des provinces mixtes par- 
tage les memes sentiments. 

Si les gouvernants veulent main- 
tenir Vunite nationale, st neces¬ 
saire et si desirable ru pays, il se¬ 
rait sage qn’ils s’en tienreni a leur 
parole d’honneur, d la determina¬ 
tion qu’ils ont prise devant le grand 
public tors de la session d’urgence. 

II serait deplorable que Von pren- 
ne occasion dr -cruti ' de Quebec 
quel qu’il soit pour c \anger cette 


rable”: “Nous commeneions a peine, 
eerit-il, a gouter cc discours et a 
le digerer lorsqu’un traducteur, dont 
la prononciation etait loin d’etre 
parfaite, commenga a repeter en an¬ 
glais d’une maniere hesitante et pres¬ 
que phrase par phrase, le discours 
qui etait en train d’etre prononce en 
; un franyais harmonieux et litte- 
raire.” Et cela continua ainsi, du 
commencement a la fin du discours 
de M. Daladicr. 

Cette pratique devrait cesser, sur- 
tout dans un pavs comme le notre 
oil le frangais et l’anglais sont lan- 
gucs officielles. Que les discours 
soient irradies dans la langue origi- 
nale, quitte ensuite a en doner une 
traduction exaete dans une langue ou 
dans l’autre. A l’exposition mondhale 
de Ncw-York, au cours des journees 
reservees a tel ou tel pays, des dfs- 
cours ont etc prononces dans un 
grand nombre de langues etrangeres, 
et ce n’est qu’a Tissue de ces dis¬ 
cours qu’iine traduction anglaise en 
a ete don nee. (Le Droit) 


Le bolchevisire, contre 
l’ouvrier 


determination. 


J. V. 


HAUT LES COEURS! 


Alors c’est vrai? 

Le fou est en train de mettre le 
feu au monde. 

Et tout va flamber. 

C’est en vain que toutes les va- 
leurs humainnes. . ., tout ce qui a 
un coeur dans la poitrine..., une 
pitie au fond des entrailles, s’est in¬ 
terpose. 

On lui a offert tous les moyens 
honorables. . . ., toutes les media¬ 
tions. 

On l’a implore du fond du Vati¬ 
can et de l’autre cote de la terre. 

Rien n’a compte. 

Et deja le sang a coule. 

♦ % * 

Hitler ne pourra done pas dire, 
comme osait le murmurer le vieux 
kaiser: ,1e n’ai vouln cela ! 

Il l’a implacablement voulu. 

11 l’a prepare depuis toujours. 

Et, pour le realiser, il a menti a 
toutes ses plus solennelles promes¬ 
ses. Plus pour finir, il a mis sa main 
dans celle de son implacable enne- 
mi d’hier.de celui qui est com¬ 

me le Satan du monde. 

♦ * 

Hitler aurait pu etre grand de¬ 
vant l’Histoire. 

Mais l’orgueil, la flatterie, la gri- 
serie du pouvoir Pont enivre et ont 
fait de lui comme un fou lucide. 

Avant Munich, il pouvait etre le 
sauveur de l’Allemagne. 

Auiourd’hui il est en train d’en 
devenir le fossoyeur. 

♦ 4 * * 

Terrible destinee des dictateurs! 

11 faudrait qu’ils s’arretent. 

Et tous ont peur de ce moment- 
la... peur des leurs peuples, chez 
lesquels ils ont dechaine des poten- 
tiels dont ils ne sont plus les mai- 
tres. 

Alors ils avancent, et se heur- 
lent fatalement contre ceux qui les 
entourent. 

Et ceux-la n’ont que le choix en- 
tre l’esclavage ou la bataille. 

Eire, on ne pas etre. 

* * * 

Alors, c’est la guerre... la guer¬ 
re abominable, detestee par les me¬ 
res. par l’Eglise. . . par Dieu. .. 

C’est la guerre donl, chez nous, 
personne n’a voulu. 

Nos jours et nos nuits vont etre 
peuples d’alertes. 

Nos coeurs su.rtout battront sous 
le coup fie toules les inquietudes. 

Mais il n’y a desormais qu’une 
consigne: faire face. 

Nous sommes tous les ouvriers 
de la victoire. 

Les sold a Is, en se battant. 


Les civils, en travaillant. 

Les femmes en s’elevant a la hau¬ 
teur d’une Genevieve., d’une Jean¬ 
ne Hachette. . . d’une Jeanned’Arc. 

Tons, en priant... 

Hitler s’est revele, pen a peu, de¬ 
vant les peuples d’honneur, com¬ 
me vide d’ideal. 

Il ne croit... il n’a jamais cru 
qu’a la force brutale. 

Nous, nous croyons aux mains 
jointes et a la toute-puissance de la 
priere. 

Nous croyons que, dans l’invisi- 
ble, une armee immense a les yeux 
sur nous. . . les quinze cent mille 
morts de la derniere guerre... la 
Vierge, dont notre pays est le 
royaume. . . toils les grands saints 
et saintes de France. . . 

Et le Christ!... 

4. Jt 

Comme il doit souffrir, ce Christ, 
lui, donl la consigne est l’Amour. . 
Lui, qui a (lit: fed pitie des foules !. 

Nous voici de nouveau associes a 
sa Passion. Avec lui, nous allons 
porler la croix sanglante, et mon- 
ter au Calvaire. 

Mais, nous y montons forts. 

Car nous y montons malgre nous. 

Nous y montons parce qu’il le 
faut pour garder l’honneur de vi- 
vre, et pour la liberte du monde! 

* * v 

De nouveau, nous nous buttons 
contre Attila. 

Et nous vaincrons celui-la, com¬ 
me nos peres ont vaincu l’autre. 

Haut les coeurs!.. . 

Les jeunes seront a la taille des 
anciens. . . 

Et, qu’une fois de plus, Dieu pro¬ 
tege la France!.. 


“La Croix”. 


Pierre L’ERMITE. 


Le discours de M. 
Daladier 


M. Daladier, premier ministre de 
France, a parle a la radio mardi der¬ 
nier. Naturellement, il a parle en 
frangais, et son discours aurait du 
etre iseadie en frangais et sans in¬ 
terruption: Mais on a cru bon de 
donner au public la traduction an¬ 
glaise, phrase par phrase, de ce dis- 
cours. Quelle impression cette lia- 
ch ure a-t-elle cuusee, meme aupres 
des and item’s de langue anglaise? 
Gerard Dillon nous le clit dans la 
section anglaise de la “Feuille d’E- 


Depuis viigt ans, l’U.R.S.S. scan¬ 
dalise le monde en commettant 
'■ans cesse des delits, et en faisant 
preuve d’une decadence progres¬ 
sive. Entretemps, tandis que l’on es- 
pere voir le chaos bolchcviste dis- 
paraitre, celui-ci continue a de- 
ployer son action nefaste, et a bou- 
leverser de nombreux pays. 

Les dernieres nouvelles venant 
de l’U.R.S.S. sont significatives; el¬ 
les parlent de la necessity de reta- 
blir l’ordre a l’interieur, pour pou¬ 
voir faire face aux ennemis se trou- 
vant a l’exterieur. 

Au debut de decembre 1938, la 
presse bolcheviste entreprit une 
campagne appelee “lutte pour la 
discipline du travail”. Les colonnes 
des journaux sovietiques etaient a- 
lors remplies d’articles concernant 
les manifestations faites oar les ou¬ 
vriers d’usine, et les “deliberations” 
proletaires. 

Le 21 decembre, fut promulguee li¬ 
ne loi instituant le livret de travail. 
Ce livret a surtout pour but d’en- 
registrer Ies punitions regues, les 
changements d’emploi, et les motifs 
ayant motive ledii changement. En 
d’autres termes, il n’est qu’un ter¬ 
rible instrument de chantage et 
d’oppression a l’egard de l’ouvrier. 

De severes sanctions sont prises 
contre quiconque arrive en retard 
a l’usine, parle pendant les heures 
de service, emploie trop de temps 
pour faire les courses, etc. A ce 
point de vue, la premiere punition 
consiste a affecler l’ouvrier a un 
travail plus humble et moins retri- 
bue; en cas de recidive, led it ou- 
vrier est licencie sur le champ. 

A l’heure actuelle, il apparait 
clairement que les industries sovie¬ 
tiques sont completement boulever- 
sees. Mais ce n’est pas tout: non 
seulement le Kremlin a voulu con- 
traindre brutalement les ouvriers a 
effecluer un travail d’une intensi¬ 
ty inhumaine, mais encore, en ce 
qui concerne l’armee rouge, il a pris 
une mesure sans precedents dans 
Lhistoire. Le 4 janvier, le Conseil 
Supreme de l’U.R.S.S. a promul- 
gue un decret en vertu duquel tous 
les militaires, aussi bien soldats 
qu’officiers, ainsi que tous les com- 
missaires politiques de l’Armee, de 
la Marine et de l’Aeronautique, sont 
obliges, a l’avenir, de preter ser¬ 
ment individuellement et par ecrit. 

Tout ceci permet de constaier que 
la politique de l’U.R.S.S. est domi- 
nee par une veritable panique, et 
que les dirigeants rouges essaient 
de faire face au danger. 


UNE BELLE VICTOIRE 
SUR LE TERRAIN 
SCOLAIRE 

COLOMBO, Asie, — Le Gouverne- 
ment entend apporter des modifi¬ 
cations au regime scolaire actuel- 
lcnient en vigueur. Du point de vue 
catholique, la nouvelle loi, telle que 
proposee par le tres boudhiste mi¬ 
nistre de l’Education, mettait en 
danger l’existence meme de nos e- 
coles. Certainement les catholiques 
ont tire le plus grand profit de la 
situation actuelle, qui laisse toute 
facility pour ouvrir des ecoles as- 
sistees par le Gouvernement, mais 
sous direction catholique, protes- 
tante, boudhiste ou autre. Que mal- 
gre leur petit nombre les catholi¬ 
ques taiSsent loin derriere eux les 
boudhistes, c’est ce que le premier 
coup d’oeil sur une statistique prou- 
ve a 1’evidence. Sans doute, la nou¬ 
velle loi ne declarait pas la guerre 
cuverte aux ecoles religieuses, mais 
elle laissait au ministre un pouvoir 
quasi dictatorial qui n’allait pas 
sans inquieter quelque peu, et me¬ 
me beaucoup, Ies chefs responsa- 
bles. Noire ministre et ses compe¬ 
res semblaienl un peu camel con. Le 


“Times of Ceylon,” decrivait ainsi 
le ministre: 

lo Comme Ministre de l’Educa¬ 
tion, il veut (pie toutes les ecoles de- 
viennent gouvcrnementales, et qu’- 
on supprime toules les ecoles corr- 
fessionnelles. 

2o Com me citoven prive, il se de¬ 
clare pret a mener la revolt? con¬ 
tre un ministre de 1’Education qui 
voudrait supprimer les ecoles eon- 
fessionnelles et forcer les enfants a 
alter a l’ecole gouvernementale. 

3o Comme leader boudhiste, it 
veut que les enfants boudhistes fre- 
quentent des ecoles boudhisles. 

4o En bon pere de famille, il en- 
voie son seul enfant dans une ecole 
chretienne. 

5o Comme homme d’honneur, il 
s’indigne de voir sa parole mise en 
doute. 

Go Comme politicien versatile, il 
oublie aujourd’hui cc qu’il a dit 
hier, et n’a aucun remords de ne 
pas tenir ses promesses. 

Comme on ne savait pas tres bien 
sous quelle formal ite agirait le mi¬ 
nistre. . . oil ses successeurs, on es- 
lima prudent de fortifier la promes- 
sc par une clause explicite dans la 
loi. Les incidents de la campagne 
sont tres commit ns: ce qui reste 
e’est le texte inscre dans la sec¬ 
tion 16. Aucune reforme “ne pour- 
ra etre confirmee par le Comite 
Exeeutif, si elle est dirigec de quel¬ 
que maniere que ce soit contre les 
Ecoles confessionnellcs comme tel¬ 
les”. 

Ce qui reste aussi, c’est un peu 
de confiance dans le gouvernement 
et le Conseil d’Etat (Chambre des 
deputes): le ministre qui refusait 
l’ammendement s’est trouve vrai- 


Pourquoi certaines gens 
vieillissent trop vite 

Chacun devra it etre m is aucourant 

Pourquoi certaines personnes res- 
tent-elles jeunes, tandis que d’au¬ 
tres vieillissent avant leur temps ? 
Etes-vous trop occupe pour vous 
renseigner sur ce point? Etes-vous 
dispose d admettre les faits s’ils 
s’appliquent d votre cas? 

Des milliers de gens ne se donnent pas 
la peine de faire quoi que ce soit au sujet 
de la constipation. Ils n'ad- 
mettent mSme pas qu’ils 
pont con8tip68 f et ils croient 
que tout va bien 
parce qu’ils sont 
rdguliers. Au be¬ 
som, ils prendront 
bien quelque chose , 
mais c’est tout. Ce 
n’est pourtant pas 
ce qu*il faut faire ! 

Le meilleur moyen 
de se garder en 
bonne santi6 f _ de 
prolonger le bien- 
6tre de la jeunesse, 
Ctez le masque de c’est de se lib6rer 
la vieillesse pr&coce l’organisme autant 
que possible des 

ixdsons et impuret4s. 

Pour obtenir ce rdsultat, il faut que le 
corps recoive certaines mati&res min6rales. 

Nous ne r6clamons rien d’exag4r6 en 
faveur des Sels Kruschen, mais nous n’a- 
vons aucune hesitation k recommander “la 
petite dose quotidienne’’ parce que Kruschen 
contient plusieurs sels mineraux hautement 
raffines. Chacun de ces sels rempliy une 
fonction particuli^re. Ensemble, ils aident 
k debarrasser chaque jour votre organisms 
des toxines qui l’empoisonnent. Sans ^ac¬ 
cumulation de telles impuret^s^ vous etes 
beaucoup moins exposA aux migraines, k 
l’acidite d’estomac et aux douleurs rhuma- 
tismales, parce que vos organes 41imina- 
teurs ont tendance A fonctionner plus 
normalement. , 

Dans toutes les parties du monde, 
des milliers de gens disent de 
Kruschen qu’il procure une ^sensa¬ 
tion de bien-etre qui vaut un mil¬ 
lion”. Commencez immediatement 
“la petite dose quotidienne” et vous 
verrez! Dans toutes les pharmacies 
u 450 et 750. 


ment officier sans troupe, battu a 
plate couture, lache meme par ses 
collegues boudhistes du ministere. 

(A. R. 0. M. I.) 



UNE GUERRE DE PATIENCE, 
DIT LE GENERAL GAMELIN 

Le conflit est a peine commence et chaque heure travaille pour 
les Allies — Nous gagnons en force pendant que Tennemi 

s’affaiblit 


PARIS, — Le general Maurice 
Gamelin, commandant en chef des 
forces alliees, a dit: “Cette guerre 
que nous livrons est une guerre de 
patience. Chaque heure qui s’ecou- 
le travaille pour nous. Le conflit est ! 
a peine commence. Nos pertes au | 
front sont minimes en comparai-1 
son des resultats que nous avons 
al feints.” 

C’est le “Temps” qui met ces pa¬ 
roles dans la bouclie du generalis¬ 
simo en disant qu’elles ont ete re- 
cueillies par M. Jacques Boulanger, 
son correspondant special au front, 
lequel a reussi a obtenir une inter¬ 
view du chef. “Expliquez au pu¬ 
blic, a dit le general Gamelin, que 
la guerre est a peine commencee et 
qu’il est necessaire d’avoir de la 
patience, beaucoup de patience. Ce 
n’est pas une petite affaire que de 
reunir en un seul faisceau toutes les 
forces vives d’une grande nation 
moderne. Nous avons mis moins de 
21 jours a concentrcr 1’armce fran¬ 
gaise. Vous savez que cetie concen¬ 
tration s’est faite dans un ordre par- 
fait et avec une regularity admira¬ 
ble. C’est la un grand a vantage pour 
nous. Pendant que la mobilisation 
se poursuivait et depuis qu’elle a 
ete completee, nous avons etnbli de 
premiers contacts avec l’ennemi.! 
Nous avons avancc sur un front! 
large de 38 kilometres (23 milles). 
Ces engagements n’uliliserent que 
de tres petits nombres d’hommes. 
Ils ont etc uliles a plusieurs points 
de vue. D’abord, strateglquement, 
ils onl force l’cnnenii d’envover sur 
le front de 1’ouesl une partie de 
1’armee qu’il occupait en Pologne. 
Du point de vue de taciique, ils ont 
per mis a nos troupes d’avancer. 

“Ils ont retardy notre progres 


par tous les moyens imaginables. 
Dans les villages oil nous sommes 
enlres, il y avait partout des ma¬ 
chines infernales. Dans un cimetie- 
re qui contenait des tombes fran- 
gaises, on en avait dispose une. 
Ceux qui se rendirent la pour ren¬ 
dre hommage a leurs morts, ont ete 
iues. Les mines sont aussi moins 
visibles depuis quelques jours. Les 
families tom bent et les dissimulent. 

“l.cs prisonniers que nous avons 
captures nous ont permis d’appren- 
dre que le peuple allemand a ete 
bien entraine a la guerre par les 
nazis. Meine les personnes les moins 
ciiltivees sor*^ r apables de lire une 
carte. Elles ne savent rien de la 
situation europeenne. Plusieurs 
d’entre elles ignorent meme que 
leur pays est en guerre contre nous. 
Le moral de notre infanterie est 
tres bon. 

“Il y a vingt-cinq ans, e’etait la 
course vers la mer. Nous avions deja 
perdu 700,000 hommes. Dans le 
domaine du materiel, nous n’avons 
pratiquement rien perdu. Nous 
sommes si solidement fortifies que 
l’ennemi devra depenser des mas¬ 
ses d’hommes et de materiel pour 
fcnler d’attaquer seulement. Com- 
ment les Allemands pourront-ils 
nous c.hasser de la ligne Maginot? 
Nos moyens (Faction se perfec- 
I ion nont avec le temps. Dites-le 
| bien a la nation. De semaine en se- 
maipe, I’armee anglaise s’aguerrit. 
De semaine en semaine, nous fabri- 
quons des canons, des avions, des 
tanks. Pendant ce temps, l’Allema¬ 
gne. qui n’a pas nos moyens, s’af- 
faiblit. 

“Que la nation soil cal me et qu’- 
elle ait confiance en son armee”. 


APOSTOLAT DE 

LA PRIERE 


INTENTION GENERATE RENIE 
PAR LE SAINT-PERE 


Les persecuteurs de Ja sainte 
Eglise 

“Aimez vos ennemis, faites du 
bien a ceux qui vous ha’issent et 
pricz pour ceux qui vous pcrsecu- 
tentent et vous calomnient’’ , nous dit 
Notre-Seigneur. Cette obligation de 
prier pour nos ennemis nous com¬ 
mando toujours, mais plus particu- 
lierement en ce mois. Offrons ton¬ 
ics nos prieres, nos travaux, nos 
souffraces au Sacre-Coeur, pour 
que reviennent a Dieu ceux qui per- 
secutent son Eglise; a ce Dieu Re- 
dempteur qui veut tous les sauver. 
Apaisons sa divine colere par nos 
prieres de reparation conire les in¬ 
jures failes a son Eglise. Aimer nos 
ennemis en priant pour eux, c’est 
nous faire pardonner nos defauts, 
nos negligences. Redisons l’oraison 
pour 1’Eglise: “Ecclesiae time , quae- 


\sumus, Domine . ... Daignez accueil- 
lir avec bienveillance les prieres de 
voire Eglise, nous vous en sup- 
plions, Seigneur, afin que, toutes 
les adversites et tous les obstacles 
etant ecartes, elle vous serve avec 
une liberte sans entraves. Par No¬ 
tre-Seigneur Jesus-Christ.. 


INTENTION MTSS10NNAIRE 

Les missions de Tile de Cey- 
lan 

A Ceylan, sur 5,600,000 habitants 
300,000 sont mahometans, 420,000 
catholiques. Le reste est bouddhiste 
on hindouiste. L’Eglise est forte¬ 
ment organise©, avec seminaires, 
noviciats, couvents, colleges, ecoles. 
Mais il y a h rivalite protestante, 
il y a surtout Je bouddhisme, qui 
copic ce qu’il peut des oeuvres ca¬ 
tholiques. Pour obtenir de Dieu la 
conversion des habitants de Ceylan, 
unissons nos prieres aux sept cents 
neophytes, baptises par un pretre 
qu’avait envoye saint Frangois Xa¬ 
vier, qui furent mis a mort en 1544 
pour avoir refuse d’apostasier. 
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LE PATRIOTE DE L’OUEST, mercredi le 25 octobre, 1939. 
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• • 


La situation europeenne au jour le jour 


• • 


Mercredi, 18 octobre 

BALE, Suisse, 18, — L’activite esl 
tres grande des deux cotes en ar- 
riere des lignes sur le front do 
l’ouest. Les observateurs suisses es- 
timent que les atlaqlies allemandes 
de ces jours derniers ne sonl que 
des diversions en vue de preparer 
une grande offensive; ils croienl 
que cette offensive pourrait bien 
etre dirigee contre le triangle Wis 
sembourg-Lauterbourg-Rhin, au cen¬ 
tre du front franco-alleniand. 

* * * 

On rapporte que depuis trois jours 
les Allemands concentrenl des I lou¬ 
pes et du materiel de guerre a Karl¬ 
sruhe et aux autres points du sec- 
teur strategique de hauler bourg 
pendant que d’a litres troupes alle¬ 
mandes attaquaient au nord-cst du 
front, pres de la Moselle el a Rest 
de la Sarre. Et les Fra nea is on I a- 
mene des renforts pour faire piece 
aux concentrations allemandes. 
Hier soir, l’arlillerie frangaise a 
bombarde les voles de communica¬ 
tion a l’arriere des lignes alleman¬ 
des pendant une heure et I’ariille- 
rie allemande n’a pas repondu. 

* * * 

PARIS, 18. — Les Franca is esti- 
ment que les attaques des Allemands 
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U ne solution* de Lessive 
Gillett Pure en Flocons 
peut simplifier vos travaux de 
menage de multiples fagons. 
Elle degage les renvois d’eau 
obstrues, nettoie aisement les 
ustensiles et 6vite le frottage 
parce qu’elle s’attaque directe- 
ment a la salete et la fait vite 
disparaitre. Gardez-en toujours 
a la maison. 


BROCHURETTE GRATUITE — La bro- 

churette de la Lessive Gillett explique 
comment ce puissant nettoyeur d6gase les 
renvois d’eau bouchis... garde les cabinet s 
ext6rieurs propres et inodores cn en d£- 
truisant le contenu . . . et sert d toutes 
sortes d’autres usages. Demandez-en une 
copie gratuite & la Standard Brands Ltd., 
Fraser Ave. & Liberty St., Toronto, Ont. 



+Ne faites jamais dissoudre la lessive 
dans Vean chaude . Vaction de la 
lessive elle-meme rechauffe I’eau. 


sur le secteur nord du front ont 
coute aux Allemands quclque 5,000 
homines depuis luinli. Les pertes 
francaises seraient beaucoup moins 
considerables parce que les trou¬ 
pes francaises se sont aussitot re* 
pliees sur des positions ctablies a 
l’avance et ont arrctc l’avance alle¬ 
mande.par Pintensite du feu de leur 
ariillerie lourde. 

* * * 

PARIS, 18. Le communique 
public ce matin par le grande quar- 
lier general francais se lit comme 
suit: 

“Durant la nuit, il y a eu acti- 
vile de part el d’alitre ^enlre les 
uniles en contact. Aussi des embus- 
cades el des coups de main dans 
les Iranchecs. En arriere des li- 
gnes ennemies, des mouvements in- 
lensifs par routes et chemins de 
fer.” 

* * * * 

BERLIN, 18. Voici le texle du 
communique public ce matin par le 
haul-commandement allemand: 

“Hier les troupes francaises en- 
Ire la Moselle et h\ foret du Pala- 
linat ont abandonne d’autres points 
le long de la frontiere allemande 
qui on! ete occupes par nos trou¬ 
pes dans leur avance. On a fait de 
nombreux prisonniers. 

“Au cours de l’engagement ae- 
rien, un avion de ohasse anglais a 
ele descendu par les avions alle- 
mand\. Un avion allemand a ele 
abatlu par les batteries anliaerien- 
nes anglaises. 

PARIS, 18. — On a appris> ce soir 
que PAllemagne masse environ 800,- 
000 soldats dans un secleur de 00 
milles sur le front de la Rhenanie, 
apres avoir deloge les avant-posles 
francais qui occupaienl presque 
lout le triangle horde par la Sarre, 
la Moselle el la fronliere francaise. 

4* + + 

LONDRES, 18. — Le ministere 
de PAir a annonce aujourd’bui, que 
des avions allemands, apparemment 
dans une envolee de reconnaissan¬ 
ce, se sont approches de la base na- 
vale de Scapa-Flow, au nord de 
PEcosse, de nouveau cc matin, mais 
qu’ils n’ont jete aucune bombe. 

* * * 

WASHINGTON, 18. Le presi¬ 
dent Roosevelt a place aujourd’luii 
l’appui moral des Elals-lJnis der- 
riere les efforts de la Norvege, de la 
Suede, du Danemark et de la Fin- 
lande pour maintenir la neutialite 
de la Baltique. 


Jeudi, 19 octobre 

PARIS, 19. — Des pluies d’au- 
tomne ont nui aux operations sur le 
front de Pouest aujourd’hui. Le 
mouvement dcs troupes allemandes 
vers In li’gne Siegfried a etc ainsi 
ret aide. 

+ * * 

PARIS, 10. — Les patron i I les son! 
aussi affectecs par la temperature 
(Unfavorable. Cependant, il y a eu 
un leger engagemenl au slid de Sar- 
rcbruck, au coins duqucl les Fran¬ 
gais ont repousse les palrouilles al¬ 
lemandes. 

Le bant comniandement francais, 
dans son Olieme communique de 
guerre, disail aujourd’hui: 




. (Photo LPSl 

Carte representant le theatre des operations du 10 sur le front ouest: 
la base aerienne de Wilhelmshaven, Allemagne, d’ou partirent les 
avions allemands; Sea pa Flow, base navale anglaise bombardee: le 
littoral de PAngleterre cl de PEcosse. 


“La nuit a etc calme sur le front. 
La temperature etait pluvieuse. Les 
patrouilles ennemies, appuyees par 
Parlillerie, ont ete repoussees dans 
diverses parties du front”. 

* i * 

STOCKHOLM, Suede, 10 — Le 
president Kyosti Kallio, de Finlan- 
de, a declare, aujourd’hui, a la ra¬ 
dio, du chateau du roi Gustave V 
de Suede, que la Finlande est deter- 
minee a defendre son independan- 
ce et qu’elle a regu des preuves 
constanles de la solidariie des au- 
Ires nalions nordiques dans la de¬ 
fense de ses droits les plus chers. 

* ♦ * 

PARIS, 19. — On appris ce matin 
(pie lorsque les Allemands attaque- 
rent Jundi, dans le secteur de la Mo¬ 
selle, une force importanlc depassa 
son objeelif el entra dans le village 
PApacb. Les Francais conlre-alla- 
querent et traquerent la force en- 
nemic. Unc autre colonne alleman¬ 
de se trouva face a face avec une 
lourelle garnie de canons de Irois 
polices. Pas un Allemand ne put s’e- 
chapper. 

• • « 

BUDAPEST,. 19. — La police a 
annonce hier que 110 socialistes na¬ 
tion aux hongrois ont etc ancles au 
cours des quelques derniers jours, 
dont 80 pendant qu’ils (listribuaienl 
des pamphlets. 

4c * * 

LONDRES, 10. — Les journaux 
de toutes les nuances politiques ont 
demande aujourd’bui que I’Amirau- 
te prenne immedialemenl des me- 
sures efficaces pour prevenir la re¬ 
petition des attaques sous-marines, 
dont a ele victime le navire de com¬ 
bat “Royal Oak” a Scapa-Elow en 
fin de semaine. 


Friedrich Werner von de Schulen- 
berg, embassadeur allemand a Mos- 
cou. 

¥ V * 

MOSGOU, 20. — On a annonce de 
bonne heure aujourd’hui la signa¬ 
ture d’une enlente commerciale en- 
tre la Russie et la Lettonie. L’en- 
tente est pour une annee. 

*j» 

MOSCOU, 20. — Des diplomates 
neulres, tenlant de penetrer le mys- 
iere qui enloure la rupture des ne- 
gocialions russo-turques, ont rap- 
porte aujourd’hui epic la visile de 
Joachim von Ribbentrop, ministre 
nazi des Affaires elrangeres, a Mos- 
cou est la cause principale de cet 
cchec de la Russie. 


Vendredi, 20 octobre 

LONDRES, 20. — Les alarmes 
contre les raids aeriens ont reten- 
li sur un vaste lerritoire de Pest el 
du sud de PEcosse, aujourd’bui. Los 
bateries ariliaeriennes ont ouvert le 
feu sur des avions volant a une Ires 
liaulc altitude el des avions de clias- 
se anglais ont deeolle pour pour- 
suivre l’ennemi. 

L’alarme a egalement ele don- 
nee ce matin dans la Firth of Forth 
el les batteries et les avions an¬ 
glais sont entres en scene. 

* 4= * 

LONDRES, 20. — On a appris au¬ 
jourd’hui, sans confirmation, que' 
les Allies'ne lulteront pas contra la 
Russie pour la chasser du territoi 
re polonais qu’elle occupa avec l’Al 
lemagne en septembre dernier. 

t * + 

BERLIN, 20. — La “Correspon- 
dance diplomatique cl politique”, a- 
gence de nouvelles semi-officielles, 
commenlait favorablement aujour¬ 
d’hui les messages d’encouragement 
envoyes par les nations pan-ame- 
ricaines h la conference des quatre 
nations nordiques a Stockholm. 

4 4 4 

BERLIN, 20. — Les nazis ont rap- 
porte ce soir, qu’une reponse pro- 
chaine est attendue de Joseph Sta- 
line relativement aux consultations 
germano-russes devanl avoir lieu a 
la suite de l’echec d’Adolf Hitler 
pour metlre fin a la guerre. 

Adolf Hitler a envoye (lerniere- 
ment un message a Staline par cour- 
rier special, et la reponse du chef 
sovielique sera envoyee a Berlin en 
cette fin de semaine par le comte 


Samedi, 21 octobre 

PARIS, 21. — On rapporte quel- 
ques engagements entre les gardes 
avances des patrouilles frangaises 
et allemandes, sur le front de Pouest, 
alors quo les deux armees se dispu- 
tent les hauteurs et les regions boi- 
sees pour solidifier leurs nouvelles 
lignes. 

* V * 

MOSCOU, 21. On entrevoit des 
difficulles dans les negociations 
germano-russes, (jui se prolonge- 

raient encore une semaine. 

» 

LONDRES, 21. — Un programme 
del ail 1c pour faire entrer la Tur- 
quie dans les rangs des allies trans- 
perce entre les lignes assez laconi- 
ques du pacte de mulnolle assistan¬ 
ce anglo-franco-turc, pense-t-on en 
certains milieux bien renseignes. 

* * 4 

LONDRES, 21. — Le “War Offi¬ 
ce” anglais eroit que PAlleinagne 
a 1’intention de se servir de gaz em¬ 
poison ncs. Celte persuasion serail 
basce sur les allegations allemandes 
que les Anglais auraient fourni des 
gaz empoisonnes a la Pologne. Le 
“War Office” nie formellement ces 
diies allegalions. 

* ❖ ❖ 

BERLIN, 21. — Certaines indica- 
lions iaissent prevoir que 1’AUema- 
gne esl preparee a continuer la 
guerre si ses ennemies le veulent 
ainsi. La DNR, agence officielle de 
nouvelles d’Allemagnc, dit: “L’An- 
glelerre el la France ont rejete la 
main du fuehrer. Elies ont jete le 
gant, et l’Alemagne 1’a ramasse”. 

* 4c * 

ROME, 21. ^’attitude calme a- 
vec laquelle 1’Iialije a accepte le pac- 
le d’assislance muluellc entre la 
Turquie et les allies est consideree 
par les diplomatgs comme un signe 
avant-coureur d’une paix continue 
sur la Mediterrarinee. 


que tin contraste avec le calme des 
derniers jours. 

* ♦> 

PARIS, — Le parlement frangais 
a ele convoque aujourd’hui pour 
une reunion en novembre pour etu- 
dicr le budget de la nation. 

4t * * 

BERLIN, — Le ministere des fi¬ 
nances vient de decreter line 
augmentation de cinq pour cent de 
l’impot de $300,400,000 comme re- 
jnesailles pour le meurtre de Ernest 
von Rath, secretaire de l’ambassade 
allemande a Paris, il y a une an, 
perpetre par Herschel Grynszpan, 
un jeune juif polonais. 

4t * 4 

PARIS, — La pluie sur le front de 
l’Oucst aide les allies dans leurs 
guerilla. Les troupes frangaises se 
sonl retirees de la zone qu’elles oc- 
cupaient depuis le commencement 
de la guerre. Cette tactique a pour 
but, rapporte-on, d’affecter le moral 
de Pennemie, en preservant aussi 
intactes que possible les armees. 

* * * 

COPENHAGUE, — Un bateau pe- 
cheur danois rapporte qu’il a res- 
carpe 29 corps de l’equipage de l’Es- 
le 7, gardien allemand des mines, 
qui a fait explosion. 

* *, * 

LONDRES, — Des sources bien 
renseignees affirment que la Russie 
n’approvisionnera pas PAllemagne 
d’avions, de sous-marins et autres 
munitions. 

4 4 * 

LONDRES, — On rapporte qu’au- 
moins quatre avions allemands ont 
etc descendus ldrsqu’ils attaque- 
rent un convoi de vaisseaux anglais 
dans la mer du nord. 

* * * 

BERLIN, — L’Allemagne conti¬ 
nue a renforcir le front de l’Ouest. 
File ne sait pas combien longtemps 
va (hirer la guerre. Les organisa- 
teurs de la campagne considerenf 
qu’elle peut se prolonger durant des 
uiois, des annees mcme. 

-:o:--— 

La guerre en 
raccourci 


Lundi, 23 octobre 

LONDHES — E’aviation royale sem- 
ble avoir emporte un autre succes 
dans sa campagne anti-sous-marine. 
Des avions britanniques ont alta- 
(pie deux sous-m'arins allemands. 
Les autorites navales anglaises ont 
de bonnes raisons de croire que les 
deux sous-marins ont ete coules. 

>> 

PARIS, — L’activite a repris sur 
le front ouest avec le renforcement 
des palrouilles. Un communique du 
liaut comniandement aiijourd’hui 
dit “qu’une activite des forces en 
contact, plus particulierement dans 
la region a Pouest de la Saar a mar¬ 


ennemis, dont 12 britanniques, ont 
etc abattus sur le front occidental 
depuis le tebut de la guerre. 

% Lc haut comniandement dit que 
les Allemands n’ont perdu que 11 
avions sur le front de Pouest; qu’ils 
ont fait prisonniers 25 officiers 
frangais et 004 officiers non commis- 
siones et simples soldats. 


LA MARINE NE CRAINT 
PAS L’AVIATION 


LONDRES — Les experts mili- 
taires anglais, etudiant les resultats 
des attaques aeriennes allemandes 
sur les navires de guerre anglais, 
ont declare que ces attaques n’e- 
taient pas a craindre si les navires 
possedaient des canons anti-aeriens 
La perte de huit avions allemands 
au cours des raids de l’ennemi, faits 
sur deux bases navales anglaises, ne 


peut etre comparee aux legers dom- 
mages des navires de guerre anglais; 

On n’a rien dit cependant pour di-> 
minuer la valeur de l’exploit accom-' 
pli par le sous-marin allemand qui k 
torpille le navire de guerre “Royal 
Oak” dans le port de Scapa Flow. 
Malgre ce succes, Winston Chur¬ 
chill, premier Lord de l’Amiraute? 
a declare que les victoires rempor-- 
tees sur les sous-marins etaient si- 
gnificatives. 

-:::-- i 

810 MARINS ET OFFI¬ 
CIERS ONT PERI 

- I 

LONDRES, — L’Amiraute donne 
des chiffres revises an sujet de la 
catastrophe du Royal Oak. Le nonii 
bre des morts est de 810 et celui 
des survivants de 424. 

Vingt-quatre officiers et 786 may 
rins se sont noyes au moment ou lei; 
cuirasse fut coule. 

‘V 

_ ^ & 


Voici les statistiques de l’“United 
Press” pour le premier mois et de- 
mi de la guerre europeenne. Comp- 
te tenu de la campagne en Pologne, 
les gains de PAllemagne sont supe- 
rieurs 5 ceux dfes Allies. 

TERRITOIRE CONQUIS 

ALLEMAGNE: 3-5 a 2-3 du terri- 
toirc polonais, le rcste allant a la 
Russie. 

ALLIES: Environ 200 milles car¬ 
ies de territoire allemand dans 
Pouest, dont la plus grande par tie 
aurait ete reprise, selon les nazis, 
par PAllemagne au cours de l’atta- 
que du 16 octobre. 

PERTES MARITIMES AU 
15 OCTOBRE 

Angleterre: 174,530 tonneaux; 

France, 37,533 toneaux; Allemagne 
34,455 tonneaux; pays neutres 61,- 
637 tonneaux; total, 308,155 ton¬ 
neaux. 

Sous ce rapport, les Allies pre- 
tendent avoir chasse de la haute 
mer 2,000,000 de tonneaux de ma-, 
rine marchande allemande el saisi 
150,000 tonnes,de contrebande des- 
tinee a PAllemagne. 

NAVIRES I)E GUERRE PERDUS 

L’Angleterre selon les chiffres de 
l’Amiraute: 51,500 tonneaux. 

L’Allemagne a perdu 20 sous-ma- 
rins, selon l’Amiraute anglaise. 

Selon les Allemands, PAllemagne 
n’aurait perdu aucun sous-marin. 

AVIONS PERDUS (ler mois) 

Allemagne, selon les Allies: 900 
en Pologne et 36 dans l’ouest. 

Allies, selon PAllemagne: 72. 

MORTS ET BLESSES 

L’Allemagne en Pologne, selon 
Adolf Hitler: 10,572 tues; 30,332 
blesses et 3,409 manquant a Pappel. 

Royal Air Force (selon les chif¬ 
fres de l’Amiraute anglaise jusqu’au 
13 octobre): 60 tues, 71 manquant 
a Pappel et 9 blesses. 

En mer (pertes sous-marines non 
comprises, mais y compris les vies 
perdues sur les navires de guerre 
anglais et frangais et les vaisseaux 
marchands neutres) : 1,552. 

--:o:- 

L’ALLEMAGNE AURAIT 
PERDU 666 HOMMES 


BERLIN — Le haut commande- 
ment a affirme que les pertes alle¬ 
mandes sur le front de Pouest au 7 
octobre se repartissent comme suit: 
tues, 196; blesses, 356; disparus, 114. 
Total 666. 

Le communique annongant ces pe- 
tites pertes affirme que 60 avions 


• It 


Attention !!! 

11 nous faut bientot renouvel er 
notre provision de papier 
Et payer nos taxes! 

Nous epargnons 

si nous payons comptant. 


Voici quelques moyens de nous aider a 
realiser cette EPARGNE et contribuer au 
soutien du JOURNAL CATHOLIQUE 
FRANCAIS: 

a) En payant votre ABONNEMENT 

DU. I 

b) Par des DONS pour des abonnes 
pauvres. 

c) En SOLLICITANT des abonne- 
ments. 

§ § § 

Si chacun des retardataires voulait 
payer son abonnement nous aurions 
le montant necessaire. 

§ § § 

Nous remercions les personnes suivantes 
qui ont repondu a l’appel 
Du ler au 24 octobre 

M. l’abbe L. Poulin, Jos. Benoit, Jules Petit, M.-C. Charpentior, 
L,Empereur, F. LeGoi'f, II. Boudreault, D. Paquette, Mme B. Dube, 
A. Durette, E. Dupuis, Peres Oblats, Albertville, C. Perreault, A. 
Beauchamp, C. Nolin, F. Behind, H. LaHaye, S. Faurit, Mme.-M. 
Cote, M. l’abbe Grimard, A. Levesque, E. Gilliard, Irene Norrnan- 
din, G. Doucette, P.-M. Agaesse, H. Leblanc, N. Leblanc, Mile M. 
Lefebvre, E. Dionne, A. Rodrigue, W. Blanchard, P. Dufault, Mme 
A. de Repentigny, E. IMamont, Peres de la Salette, Forget, J. Bru- 
neau, G. Martin, J.-M. Riou, Oblate Fathers, Handel; A. Bourgeois, 
A.-L. Hamel, V.-E. Malhomme, L. Blanchette, T. Nedelec, M. Bla- 
quiere, G. Nault, P. Lepage, A. Valliere, M. Pabbe J.-E. Brouillard, 
Mme W. Lalonde, A. Geib, A. Rock, C. Sinioneau, F. Vernerey, M. 
Gauthier, F. Delmaire, M. Lenouaille, A. Mansuy, C. Delalleau, A. 
Rogg, M. l’ahbe F. Joly, L. Gareau, L. Gaudet, H. Gaudet, It. Ga- 
reau, A. Marchildon. 




AVIS AUX ABONNES 

TOUS LES ABONNEMENTS MARQUES — 

Octobre 1939 — Sont DUS — 

PENDANT CE MOIS 

IL Y A BEAUCOUP DE RETARDATAIRES 
VOYEZ LA I5ANDE DE VOTRE ADRESSE 


Allons ! Un coup de coeur pour la 
la cause du journal catholique 
et frangais. 

§ § § 

Votre bonne volonte dans le passe nous permet d’espe- 
rer que nous atteindrons notre but. 
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Meme frontiere allemande 
qu’en 1914 

Adolf Hitler a divise sa partie de la Pologne en deux province. 
Dantzig est la capitale de la Prusse occidentale et Posen, la 
capitate de la province du meme nom. 

DES GOUVERNEURS DU REICH 


BERLIN, — Adolf Hitler a con- 
verti les frontieres orientales de 
1’Allemagne en ce qu’elles etaient a- 
vant la grande guerre en decretant 
la formation, dans les limites du 
Reich, des provinces de la Prusse 
occidentale et de Posen. La Prusse 
occidentale etait la province polo¬ 
naise de Pomerariie et Posen, la 
province polonaise de Poznan a- 
vant la disparition de ce pays d’a- 
vant-guerre. 

Le decret, entrant en vigueur le 
ler novembre, fait de Dantzig la 
capitale de la Prusse Occidentale 
et Posen la capitale de Posen. En 
outre, Hitler a decrete que le dis¬ 
trict de Kattowitz soit incorporc 
dans la province allemande de Sile- 
sie - et que la region de Richenaii 


dans le nord devienne une partie 
de la Prusse orientale. 

Les frontieres exactes des nou- 
velles provinces seront fixees plus 
tard, mais on croit qu’elles reta> 
bliroixt approxiinativement les 
frontieres allemandes d’avant 1914. 

La nouvelle Prusse occidentale 
comprendra les districts de Dant¬ 
zig, de Marienwerden et de Brom¬ 
berg, tandis que la province de Po¬ 
sen sera composee des districts de 
Hohensalza, de Posen et de Kalisch. 

Les Allemands de ces regions re- 
cevront des gouverneurs en vertu 
du decret et les provinces recevront 
des gouverneurs du Reich. Les lois 
existantes, cependant demeureront 
en vigueur pour autant qu’elles ne 
viendront pas en conflit avec le 
droit allemand. 


L’Allemagne songe encore a un 
Etat tampon en Pologne 

On a appris que les Polonais sont evacues des provinces nou- 
vellemeint creees de Prusse occidentale et de Posen et qu’on 
leur laissera la liberte de vivre dans u!n Etat polonais 

SOUS LA SURVEILLANCE ALLEMANDE 



Le cargos hollandais “Binnendijk”, 6,973 tonnes, nouvelle victime de la guerre. Son equipage fut recueilii 
par un navire anglais. On ignore s’il a touche une mine ou s ii fut torpille. ~.— 


L’EMPIRE COLONIAL 
FRANCAIS ET SON AR- 
MEE 

PARIS, — Scion le “Petit-Pari- 
sien”, l’empire colonial fran$ais 
peut fournir aux Allies 2,000,000 de 
soldats et 500,000 travailleurs de 
premieres lignes, si necessaire, sans 
toucher aux effectifs de la Tunisie, 
de l’Algerie ou du Maroc. 


OUVERTURE DES CLAS¬ 
SES EN FRANCE 


BERLIN, — L’Allemagne projet- 
terait d’etablir un Etat polonais 
tampon. 

On a appris dans des milieux 
digues de foi que les Polonais sont 
evacues des provinces nouvclle- 
ment creees de Prusse occidentale 
et de Posen, dont l’annexion a l’Al- 
lemagne a ete annoncee dans un de¬ 
cret d’Adolf Hitler, et que les Polo¬ 
nais d£possedcs ne regoivent au- 
cune compensation, mais qu’on leur 
laissera la liberte de vivre dans un 
Etat polonais sous la surveillance 
allemande. 

La region que .1’Allemagne s’est 
annexee est moins que la moitie du 
lerritoire qu'elle a ravi a la Pologne. 
11 resle une region de pres de 50,000 
milles carres, entre les regions an- 
nexees par l’AHeinagne et la Rus- 

.. : -sa- - - 


sie, dans laquelle pourrait etre cta- 
bli l’Etat tampon polonais. 

Dans des milieux allemands, on 
a declare que les minorites alle¬ 
mandes de la Russie seront placees 
dans la partie nord de l’ancienne 
Pomeranie. 


FERMIERS ! 

Lorsque vous ^achetez de nous, vous 
pouvez 6pargner de l’argent et ob- 
tenir la meilleure marchandise dans 
l'oufct du Canada, aux plus bas prix 
possibles. 

Nous avons le plus gand choix de 
vetements de soconde main dans 
l’ouest du Canada — Pour hommes, 
dames, enfants, etc. 

Nous livrons a nos lrais 
POUR GARCONS: habits de veri¬ 
table cuir de cheval, avec collet 
de jeune castor — double de peau 
de moutons — Grandeur 24-28 

$2 95 >30-32 $3 50 34 $4 15 

POUR FIUUES: Paletots Camel Pi¬ 
le de haute qualite — Grandeur 

7-n $ 2 - 75 . 12-15 $325 

POUR HOMMES: Paletots d’hiver 
— aussi tons que neufs. Gourd 
drap Melton — Bleu marin seule- 
ment. RSgulier — $35.00 et plus. 
Toutes les grandeurs. Seulement 

$950 

Nous avons les paletots d’hommes 
quality infSrieure de toutes les 
igrandeurs 1 et de toutes les cou- 
leurs. A partir de $3 00 plus 

a $5 75 

COMPUETS pour hommes — tous 
nettoyes et. refaits. Grandeur 34- 

40. De $ 4-95 & $8 95 

PG’UR DAM.ES: Manteaux d’hiver 
de style Elegant avec collet de 
fourrure, semi-doubl6s de cha¬ 
mois. R6guli&rement — Jusqu’a 

$20.00. De $ 3-95 k $5 50 

POUR DAMES: Manteaux avec col¬ 
let de jeune Castor en tr&s bon¬ 
ne condition — Brun seulement 

—Grandeur 34 & 40 $ 10 - 95 - 

91 Vous he trouvez pas ce que vous 
voulez'dans cette annonce., veuillez 
nous ecrire, dans votre langue, si 
vous le ,pr6ferez, et nous serons 
heureux de vous l’envoyer ainsi qUe 
notre catalogue le plus recent. 

KLASSER BROS. 

Maison do commandos par la postc 
Department “E”. 

5211 rue Main Winnipeg, Man. 

Si la marchandise n’est pas satis- 
faisante, l’argent vous sera remis. 


LES VOLONTAIRES E- 
TRANGERS DANS L’AR- 
MEE ANGLAISE 


LONDRES,— Lc •iiii-njstrc de la 
guerre, M. Leslie Hore-Bqlisha, a de- 
clare a la presse que les volontaires 
etrangers en sejour dans le Royau- 
nve-Uni, feront partie de l’arriiee an- 
gliise com me les sujets brilanni- 
ques eux-memes, selon la classe 
dans laduellt* les verse leur age. Ce¬ 
pendant, il n’v aura pas de brigades 
clrangeres, comme en France. 


LA “LEGION DE LA 
MORT” 


BUDAPEST, — On rapporte que 
la police hongroise a arrete 140 
meinbres du parti naziste dissous 
— la “Legion de la mort” — afin 
de prevenir un coup d’Etat contre 
le gouvernement. La nouvelle n’a 
pas etc confirmee officiellemcnt. 
Les aerostations auraient eu lieu et 
l’on aurait saisi des quantites con 
siderables d’armes et de munitions 
Celle faction nazie est en lutte con- 
ire les auIres groupes nazis hon- 
grois. Les membres de la “Legion de 
la Mort” se seraient propose d’as- 
sassiner plusieurs des chefs des au 
lies groupes nazis. 


PARTS, — L’ouverture des clas¬ 
ses, qui avait ete retardee du ler 
octobre au 16 octobre en raison de 
la guerre, a eu lieu dans nombre de 
villes franchises. En plus de livres 
et de cahiers, les eleves etaient mu¬ 
nis de masques contre les gaz. Lins- 
cription dans les lycees de Paris 
a cependant ete restreinte au nom¬ 
bre d’eleves que peuvent recevoir 
500 abris contre les bombardements 


aeriens. 


-:o 


derriere le dos. Enfin, les pleni- 
potentiaires accepterent de signer 
le traite de paix. Foch se tourna 
vers ses aides et dit: 

“Que les armees se reposent. La 
guerre est remise a 20 ans.” 


LA RUSSIE SOVIETIQUE 
ENVOIE DE L’OR EN AL- 
LEMAGNE 


REPRISE DES CLASSES EN 
ITALIE 


ROME, — L’ouvertu re des classes 
i eu lieu en Italie: 5,000,000 d’en- 
fants out repris le chemin de l’e- 
cole. On a fait coincider avec l’o'u- 
verture des classes des ceremonies 
qui visent a renforccr les effectifs 
des groupements de jeunesse fascis- 
te. 


UNE DIVISION DE 20,000 
POLONAIS 


LONDRES, —' On a rapporte, a 
Londres que le gouvernement polo¬ 
nais en France se propose d’en- 
voyer bientot le general Joseph Hal¬ 
ler, minislre sans portefeuille, en 
Amerique pour mobiliser une divi¬ 
sion de 2P,000 Polonais au Canada 
pour lc service avec l’armee polo¬ 
naise en France. On a ajoute que le 
gouvernement polonais aura bien¬ 
tot une armce de 200,000 homines a 
opposer anx Allemands. 

Haller visiterq les Etats-Unis, a- 
fin de trouver de l’argent pour les 
forces polonaises et assurer aux 
Polonais americains qu’ils seront 
les bienvenus dans la division polo¬ 
naise canadienne. 


LONDRES, — Les rumeurs a l’ef- 
fet que la Russie sovietique enver- 
rait de l’or en Allemagne ont re^u 
une confirmation officielle aux 
Communes. Le depute conservateur 
sir Alfred Knox a attire l’attention 
du gouvernement sur le fait qu’une 
consignation de 17 tonnes et demie 
d’or avait ete envoyee par le gou- 
vernement sovietique a 1’Allemagne. 
Le sous-secretaire aux affaires e- 
trangeres, M. Richard Butler, a de¬ 
clare qu’il avait lieu de croire que 
la rumeur est bien fondee. 

La rumeur veut que 1 ’Allemagne 
ait obtenu de For de la Russie so¬ 
vietique en vertu de l’entente par 
laquelle elle se serait engagee a ra- 
patrier les Allemands qui habitent 
les Etats baltes. On sait par ail- 
leurs que les reserves (For de la 
Banque des Pays-Bas ont augmeinte 
de $4,200,000 au cours du dernier 
mois et le journal hollandais “Tele- 
graff” affirme que la haiisse est due 
aux envois d’or d’un pays oriental. 
On croit qne FAllemagne a fait pas¬ 
ser aux Pays-Bas For reyu de la 
Russie afin d’etablir ' du credit a 
l’etranger. * * 

Ces dix-sept tonnes et demie d’or 
vaudraient $17,024,000 selon le prix 
qu’offre la tresorie des Etats- 
Unis et $15,024,000 selon le prix of- 
fert par la Banque (FAngletcrre. 


daise ne sera pas amelioree. La 
venle de la biere est aussi prohi- 
bee. 


ACHAT D’AVIONS AUX 
UNIS-ETATS 


PAH LA FRANCE ET L’ANGLE- 
TEBRE 


NEW-YORK, — Les gouverne- 
ments fran^ais et anglais sont prets 
a acheter et a payer, en argent son- 
nant, 5,750 avions de guerre, si le 
Congres veut bien abroger la clause 
de Fembargo de la presente loi de 
neutralite. Une mission fran^aise 
qui est aciuellement a Washington 
est autorise a signer des contrats a- 
vec les avionneries americaines 
pour 2,750 appareils. Une mission 
britannique qui est an Canada at¬ 
tend que le projet de loi de M. Roo¬ 
sevelt soil adopte pour en acheter 
3,000. Cel a apportera aux produc- 
teurs americains la jolie somme de 
$350,000,000. Avant que la guerre 
n’eclatat, les deux democraties eu- 
ropeennes avaient achete 1,300 a- 
vions dans les usines des Etats-Unis. 
# ()n leur en a livre un pen moins de 
la moite. 



DORENAVANT, EMPLOYEZ-LE PLUS TOT, ET AIDEZ 1 
A EMPECHER BIEN DES RHUMES DE SE DECLARER J 

Yoici une medication destinee specialement au nez et a la 
partie superieure de la gorge, ou la plupart des rhumes d£- 
butent. Employe des le moindre reniflement ou eternuement— 
quelques gouttes dans chaque narine—il aide & empecher bien 
des rhumes de se declarer.... Meme quand votre t6te est tr&s 
prise^par suite d’un rhume neglige, le Va-tro-nol detache 
les mucosites tenaces, reduit 
le gonflement des muqueuses Vicks" 

—et vous permet de respirer * » -'Ng- 

de nouveau librement. VA*TRO*NOL 

VOUS SENTEZ LE MEDICAMENT QUI COMMENCE A AGIR 


Plus employe que tout autre remede de ce genre. 


me d’une proclamation qui met en 
vigueur la clause huit de la loi de 
la neutralite. 


LES ETATS-UNIS NE VEN- 
DRONT OUE COMPTANT 
ETATS-UNIS 


RUSSIE ET LETTONIE 


UN NOUVEL ACCORD COMMER¬ 
CIAL RENFORCE L’INFLUENCE 
CROISSANTE DE I.A RUSSIE 
DANS LA BALTiQUE 
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SOUS-MARINS ALLE¬ 
MANDS COULES 


IL SE DEVOUE A LA 
PLACE DU DESERTEUR 
THOREZ 


PARIS, — Le president du Con- 
seil Edouard Daladier a annonce 
que Gerard La Coutee, chef commu- 
niste, a remplace volontairement 
Maurice Thorez an front. Thorez 
est l’ancien secretaire general du 
parti communiste franca is et il a 
ete porte deserteur. 

La Coutee a demande la permis¬ 
sion dc remplacer Torez, qu’il a 
qualifie dc “poltron”. La Coutee 
etait exempte du service militaire 
a cause de l’etat de sa sante. 

Pendant ce temps, la police con¬ 
tinue de rechercher Thorez et ses 
, comparscs. 



LONDRES, — Winston Churchill 
premier Lord de l’Amiraute, a de¬ 
clare a la Cham hr e des communes 
qu’au cours des six premieres se- 
maines de la guerre, 13 sous-marins 
ennemis avaient ete coules, 5 forte- 
nient endommages oil probablement 
coules et que plusieurs autres a- 
vaient subi des pertes. 

-:o:- 

COUT DE LA VIE AUG¬ 
MENTS 


MOSCOU, — Un nouvel accord 
commercial avec la Leltonie, qui 
devrait avoir pour effet (Faugincn- 
ter du triple les echanges entre les 
deux pays, est venu renforccr l’in- 
fluence croissantc de la Russie dans 
la Ballique. La Russie pourra se 
servir des ports lei Ions pendant que 
la LetTonie pourra expedier par le 
port russe de Murmansk dans l’Arc- 
tique ainsi que par les ports russes 
de la mer Noire. 


WASHINGTON, —7 On rapportait 
b‘ 19 ocl., que les protagonistes du 
bill de neutralite actuellement a 
l’etpde se sont entendus pour inter- 
dire la vente a credit d’armes et 
dc nuinilions aux particuliers d’une 
nation en guerre. 

Dans sa .redaction actuelle, le bill 
inlerdirail la vente a credit d’armes 
el de munitions ail gouvernement 
(Fun pays en guerre, mais cette exi¬ 
gence ne s’appliquerait pas aux 
ciloycns de ce pays, ni aux coni- 
pagnies privees. 

Les senateurs democrates qui font 
parlie du comite sur les relations 
cxiericures se seraient entendus sur 
le principe d’un amendement par 
te senateur George, deinocrate de 
(ieorgic, elablissanl la nouvelle 
clause. 


WILNA 

KAUNAS, — Les troupes litua- 
niennes ont commence a occuper la 
region de Wilna, leur ancienne ca¬ 
pitale, en vertu dc l’accord conclu 
avec la Russie sovietique qui leur 
cede ce territoire qui avait ete in- 
corpore a la Pologne en 1920. Les 
troupes sovietiques se sont retirees 
ii l’approche des troupes lituariien- 
nes. 


- :o 


UN MINISTRE DE LITUA- 
NIE AU VATICAN 


CASTEL flANDOLFO, — Lc nou- 
veau ministre de la Lituanie aupres 
du Saint-Siege, M. Stanislau Gird- 
vainis, a presente ses lettres de 
creances au Pape Pie XIT, restau¬ 
rant ainsi des relations diplomati- 
ques qui avaient ete interrompues 
pendant cinq ans. 

Le Pape au cours d’une breve al¬ 
locution a declare que la Lituanie 
se trouvait un des seuls pays chre- 
tiens dans celte region de l’est de 
l’Europe et il a exprime Fespoir que 
celte vie chretienne serait sauve- 
gardee. Plus tard, il a re(*u le mi¬ 
nistre dans line audience privee 
Les relalions diplomatiques de la 
Lituanie et du Vatican avaient ete 
remises dans les mains (Fun char¬ 
ge d’affaires pour les cinq dernie- 
res annees. 


LES DESERTEURS DE 
L’ARMEE PERMANENTE 


grace avait etc faite aux deserteurs 
de l’armee permanente. Le commu¬ 
nique officiel est ainsi congu: 

“Par un arrete du conseil, no 
3093, date du 12 octobre 1939, Son 
Excellence le gouverneur general a 
bien voulu faire grace aux militai- 
res de l’armee permanente qui, le 
10 septembre 1939, etaient portes 
deserteurs de cette armee et qui, le 
ou avant le 30 novembre 1939, fe¬ 
ront leur soumission au Canada et 
se reengageront dans l’armee active 
du Canada. Toutefois, cette indul¬ 
gence ne s’appliquera pas aux 
hommes qui sont actuellement em- 
prisonnes pour des infractions au¬ 
tres que les infractions militaires”. 


UN POSTE A BEATTY 


OTTAWA, — Sir Edward Beatty, 
president du Pacifique Canadien, a 
etc nomine conlroleur britannique 
de l’expedition maritime au Cana¬ 
da. 


OTTAWA, ^— Le ministere de la 
defense nationale a annonce que 


Accessoires 

pour 

AUTOS 

de toutes marques 
Si votre auto a besoin de repa¬ 
rations, venez nous voir. 

Nos prix vous surprendront 

New Auto 
Wreckers 

Tel: 2262 173 Hue Kiver 

Prince-Albert, Sask. 
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PAS D’ALCOOL EN FIN- 
LANDE 


HELSINGFORS, Finlande, — 
Com me mesure d’urgence, le gou¬ 
vernement finlandais a prohibe la 
vente de toute boisson alcoolique. 
Le decret demeurera en vigueur 
taut que la situation russo-finlan- 


LES SOUS-MARINS DES 
BELUGERANTS 


ROOSEVELT LEUR INTERDIT LES 
PORTS ET LES EAUX DES 
ETATS-UNIS 


WASHINGTON, — Le president 
Roosevelt a decrete que les sous- 
marins des nations belligerantes ne 
pourront pas entrer dans les ports 
ou dans les eaux des Etats-Unis, ex- 
ceple lorsqu’iIs seront forces de le 
faire par des tempetes. I/interdic- 
iion frappe les sous-marins aussi 
bien commerciaux que militaires. 
L’ordre du president a pris la for- 



PKINCE ALIIftT UNITE* 


LONDRES, — Le ministere du 
Travail a annonce que le cout de la 
vie en Angleterre s’est accru de 10 p. 
100 depuis le 30 septembre. 

-—:o:—^- 

LES ALLEMANDS DE 
RUSSIE 


BERLIN, — L’agence d’informa- 
lion allemande annonce qu’une de¬ 
legation allemande est arrivee a 
Moscou pour disculer du rapalrie- 
ment des Allemands qui vivent en 
Russie. 


“La guerre est re¬ 
mise a 20 ans,” pre- 
dit lemarechal Foch 
en 1918 . 


AVEC L’ARMEE ANGLAISE EN 
PRANCE, — Un bfficier anglais, 
parlant de la guerre a un dejeuner 
avec les correspondants etrangers, 
rappela comment le marechal Fer¬ 
dinand Foch, commandant en chel 
des forces alliees, se comporta a ses 
quartiers generaux en novembre 
1918, quand les plenipotentiaires al¬ 
lemands refuserent d’accepter ses 
conditions. 

Foch allait et venait, les mains 


Croquantes ct juteuscs 



British Columbia Apple Growers 
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LE PATRIOTE DE L’OUEST, mercredi le 25 octobre, 1939, 


W »??* ; 



Le croiseur anglais ’’Southampton”, qui escorta Leurs Majestes au Canada 1’ete dernier et 
que les Allemands pretendent avoir endommage avec des torpilles aeriennes. 



La CUISINIERE PURITY dit: 

“Les hommes sont fameux pour rap- 
peler k leur femme les tartes merveil- 
leuses que leur m.Sre avait coutume 
de faire, ou les gateaux splendides, ou 
le pain magnifique. Ma m£re aussi 
faisait du pain, des tartes et des ga¬ 
teaux magnifiques. Mais je fais des pa¬ 
tisseries et des gateaux tout aussi bons 
que ceux de ma mere, et du pain beau- 
coup meilleur. Parce que j’emploie la 
Farine Purity, moulue de bl£ choisi 
pousse dans l’ouest. C’est une farine 
plus forte. File produit plus de pain et 
du pain meilleur. Essayez-1&. 

Biscuits anglais pour le the 

2 tasses de Farine Purity, 3 cuillen'es 
& the de poudre k pate, 1 cuilleru a 
the de sel, % de tasse de sucre granu¬ 
le fin, 1 tasse de beurre, y 2 tasse cl’4- 
corces melees (coupees), y 2 tasse de 
raisins de Corinthe, % de tasse de 
lait, 1 oeuf. 

FACOiN DE PROOEDETt—Tamisez la 
farine avec la poudre k i ate et le 
sel; ajoutez le sucre. Coupez-y le beur¬ 
re; ajoutez les gcorces et les fruits. 
Ajoutez le lait a l’oeuf bien battu e! 
incorporez le liquide dans U melange 
de farine en melant. Mett-z sir.- U 
planche enfarinSe et maniea ou rou- 
lcz a y 2 pouce d’gpaisseur; roupez au 
dScoupoir; placez sur une V le k four, 
graissge, et laissez cuire k four mode¬ 
l’s de 350° pendant 20 min -tes. Ser- 
vez chauds. 

Ecoutez la 

‘CAVALCADE OF DF.AMA’ 
CKBI — 10.45 A.M. 

Tous les lundis. mercredis, vmidrodis 


Pres de 4,000 constables speciaux 
surveillercnt les points vulnerables 

L’hc~>, Herman E ~ - ">rs annoncG que les anciens combatt?~its 
vemolaccrcnt 'es so! J a!:s pour menter la garde en nombre d’en- 
dreits au pays. — Ce qu’ti advie^dra des militaires affectes 
auparavant aux services de surveillance 

ROLE DE LA GENDARMERIE ROY ALE 



La meilleure pour toates fins 
de Cuisson 


OTTAWA, — IVici le fer 'decern- 
hr? prodhain environ ‘1,800 consta- 
1)1 es spcciaux, pris dans les rangs 
des anciens combattants, seront af- 
fectes a la protection des endroits 
vulnerables a Tinterieur du pays. 
Ccs constables qui releveront de la 
gendarmerie royale, remplaceront 
les troupes qui avaient accompli ce 
service de surveillance depuis le 
commencement de la guerre. Les 
soldats qui etaient de garde depuis 
te commencement des hostilites 
pourront, a leur gre. entrer dans 
Tarmee active ou se faire libercr du 
service militaire. 

Declaration de M. Rogers 

Voici ce que Thou. Norman Ro¬ 
gers, ministre de la Defense na- 
lionale, a annonce relaiivement a 
Tentree en fond ion des constables 
-p.cci.aiix: 

“Des avant le debut des hostile 
les, le gouvernement federal avait 
examine de nouveau lout ce qui a 
trait a la protection des points 
vulnerables du terriloire canadien 
cl il avail formal? line ligne de 
conduite, determinant de facon 
precise sa part do responsabilite a 
cct egard. 

“Celt? ligne de conduite etait 
fundee sur le principe d’apres 1c- 
i quel “sauf dans U cas ou d’autres 
•j"]'•} ngements spec ifiq lies out ete 
conclus. 1 ’antori to qui etait char¬ 
gee de la protection en temps de 
/paix continuerait d’en avoir la res- 
ponsabilite en temps do guerre”. Or, 
; en temps de paix, la protection de 
j la vie (*! des biens est une des at- 
: !ribu!ions de la police, e’est-a-dire 
(le Pautorite civile. 


Protection civile 

“Tons les etiiblissements des ar¬ 
mies de ierre, de mer et de Pair, 
einsi que les mitres points des re¬ 
gions dn littoral qui peuvent etre 
oxno es aux attaques de troupes ter- 
restres ennemies, sont inclus dans 
les exceptions ci-haut mentionnees 
et seront les seuls endroits dont 
la protection sera nssuree par des 
gardes militaires. La protection ex- 
lericure de chacun des autres points 
incombera a Pautorite civile qui est 
chargee du service d’ordre a cet en- 
droil; la protection interieure in- 
corr\bera ail proprielaire. 

“Malheiirousemcnt la crise a ecla- 
le avant que la gendarmerie royale 
du Canada ait pu achever Porgani- 
salion de scs preparatifs et, en con¬ 
sequence, le ministere de la De¬ 
fense nation ale. a titre de mesure 
nro v iso ire, s’est charge de la pro¬ 
tection de tout les points vulncables 
qui, suivant la ligne de conduite 
preeedemment tracee, avaient ete 
classes coninie etant a la charge 
du goiivernemeni federal. 

“On est aujourd’hui on mesure 
(Peffecluer cette repartition des 
services de protection qu’il avait 
ele convenu d’assigner respeetive- 
ment an ministere de la defense 
naiionalo et a la gendarmerie roy¬ 
ale du Canada. En consequence, 
d’ici au Per decembre prochain, en¬ 
viron 3,8:00 hommes do troupes, qui 
n’ont pas etc mobili ;es. mais qui 
ont ete appeles en service aMU 
pour proleger les endroils vulnera¬ 
bles, seront rcleves et remplaces 
par des “constables speciaux”, re* 
crates de veterans et places sous 
Pautorite de la gendarmerie. 


Ces gardes militaires 

“Ce changement sera sans dou- 
te bien accr.eilli par les nombreux 
veterans qui liennent a servir en¬ 
core une fais leur pays. D’un au¬ 
tre c(Ve. cyla va embarrasser bcau- 
coqp de soldats qui lie feront plus 
parti? des troupes “en service ac- 
tif”. On Pa compris et voici les 
dispositions qui ont ete arretees 
pour regier le cas de ces militaires, 
jusques et y compris le grade de 
sc us-officier brevete de 2e classe: 

a) I. n s homines qui seront decla¬ 
res inapios au service general sc¬ 
roll t liberes. 

b) Les autres, qui exprimeront le 
desir d’etre liberes, le seront ega- 
lement. 

c) En, troisieme lieu, ceux qui le 
desireront pourront reintegrer leur 
ancien etat dans la mil ice active 
non permanente. 

d) Enfin ceux qui veulent conti¬ 
nuer de servir dans l’armee active 
du Canada seront envoyes a leurs 
depots de district respectifs et af- 
fccles, en temps et lieu, a quelque 
anlre unite de Parmee active. A cet 
egard, il s’eleve une difficulte: 
c’est (pic les sous-officiers brevetes 
de 2e et de 3e classe, ainsi que les 
sous-officiers seront tenus d’aban- 
(lonner leur grade pour continuer 
de servir dans Parmee active; en 
effet, pour etre juste envers les 
unites auxquelles ils seraient affec- 
tes, il est impossible de faire au- 
1 remen t. 

“Pour c? qui est des officiers et 
des sous-officiers brevetes de lere 
classe, une situation delicate va 
sans doute se presenter, car il sera 
Ires difficile de les fondre dans 
le but d? les ^Hcer dans la mesure 
du possible. Toutefois, il peut y 
en avoir beaucoup qui seront re- 
quis de reintegrer leur rang de la 
milice active non permanente. 

“Par consequent, au nom du 
gouvernement federal, je fais ap- 
oel mix anciens patrons de ces mi¬ 
litaires < ui ont quitte leur emploi 
civil des te debut de 1 i crise et qui 
involontairement d^'ont ‘mlliciter 
prochaincme^t leur reintegration, 
et je les prie instamment de les 
roprendre a leur emploi. En effet 
ces hommes se sont delibrement of¬ 
fer!.s pour un service special et ur¬ 
gent et on a la preuve que ce 
service a etc bien accompli dans le 
fait que, jusqu’ici, nul acte de sa¬ 
botage n\a (Me tente oil que ce soit 
au Canada. 

“Le ivtablisseinent de ces mHi¬ 
laires dans la vie civile pent faci- 
lemenl s’effectuer avec la collabo¬ 
ration des einployeurs. J’ai confi- 
ance que ces derniers offriront leur 
concours a cet effet dans la meme 
pleine mesure oil les interesses 
avaient preeedemment offert leurs 
services a la patrie. 


Lentrainement des aviateurs britan- 
niques exigera $700,000,000 

Il sertira amuellcment 25 a 30,000 pilotes, mitra : lleurs, sans- 
jfilisfces, etc. des ecoles d’entrainement qu’on etablira au Cana¬ 
da. — On portera't I’aviation canadienne a un effectif de pres 
de 15’000 hommes. 


Avions de guerre necessaires 


OTTAWA, — La premiere an nee 30,000 aviateurs 
d’entraincment aerien de l’empire 
brifannique impliquera line depen- 
se de $700,000,000 par tes quatre 
gouyernements interesses — notam- 
ment ceux d.e la Grande-Bretagne, 
du Canada, de l’Australie et de la 
Nouvelle-Zelande. 


Le gouvernement canadien a de- 
ja autorise on autorisera bientot la 
evenlion (Pune nouvelTe force ae- 
rienne se composant de 1,375 offi- 
ciers et de 13,000 hommes. 

Os chiffres sont considerables si 
1’on tient compte de 1’effectif ac- 
tuel de I’aviation canadienne. D’au- 
tre part, a la derniere session fede- 
rale, on a vote line somme de $6,- 
i 000,000 pour l’entrainement des pi- 
. lotes canadiens. On considera ce 
mon ant coninie tres eleve a l’epo- 

i <P»e. 

Il est difficile pour le moment de 
savoir comment on depensera cett? 
somme de $700,000,000. Mais on 
souligne le fait que l’on donnera 
au Canada l’entrainement aerien le 
plus avance qui soit. Il faudra un 
outillage en consequence, v com¬ 
pris des centaines d’avions de chas- 
se et de bombardement des plus 
modernes. 

La mission britannique 

On a appris les details ci-haut 
alors que la mission aerienne bri¬ 
tannique est arrivee a Ottawa sous 
la direction de Lord Riverdale. Ou¬ 
tre Lord Riverdale, la mission coin- 
prend: le marechal de l’Air Sir 
Christopher Courtney, le capitaine 
de groupe J.-N. Hollinghurst, le ca¬ 
pitaine de groupe J.-M. Robb, le 
capitaine de groupe A. Gray; MM. 
F.-L.-R. Howard et J. Smvth, secre¬ 
taires principaux au ministere de 
I’aviation: M. Vann R. Abraham, sec¬ 
retaire adjoint principal an minis¬ 
tere de l’aviation; M. A.-D. Howard 
et deux stenographes, Mile M.-A. 
Wright et Mile V. Benneit. Lord Ri¬ 
verdale est accompagne de son sec¬ 
retaire particulier, M. J. Milner. 

La mission britannique a l’inten- 
lion de rester au Canada tout le 
temps necessaire pour mettre en 
train l’entrainement aerien de 1’em- 
pire. File conferera non seulement 
avec les autorites canadiennes, mais 
aussi avec des missions d’Australic 
et de Nouvelle-Zelande attendues 
sous peu en notre pays. 


Lord Riverdale souligna a son ar¬ 
rivee a Ottawa que les autorites ca¬ 
nadiennes auraient le plein contro- 
le de cet entrainement aerien. Lors- 
que cet entrainement aura aiteint 
son maximum, on s’attend a ce que 
25,000 a 30,000 pilotes, observateurs, 
milrailleurs et operateurs de radio 
sortent chaque annee des ecoles bri- 
tanniques etablies au Canada. 


LES REPARATIONS SE¬ 
RONT PAYEES APRES LA 
GUERRE 


OTTAWA, — Les deman des de 
reparations inscrites par des ci- 
toyens canadiens seront classees 
par le gouvernement federal jusqu’a 


a fin de la guerre. A Tissue du con- 
flit on determinera la responsabili- 
tc du paiement des reparations. C’est 
ce qu’a declare un fonctionnaire (lu 
secretariat d’Etat. 

On apprit quo quatre passagers 
canadiens de T“Athcnia”, paquebot 
britannique torpille, avaient inscrit 
au secretariat d’Elat des demandes 
de reparation pour un total de 
$ 2 , 000 . 

Les reparations sont payables 
seulement a la fin de la guerre et 
seulement si un trade etablit les res- 
ponsabilites. Le paiement des re¬ 
parations doit etre fait a meme les 
argents verses par le gouvernement 
qui s’est reconnu responsable. 

Le fonctionnaire souligna que 
ccrtaines personnes croyaient que 
les reparations seraient payees a 
meme la valeur des proprietes de 
citoyens de nations ennemies resi- 
dant au Canada. Il souligna que ces 
proprietes n’etaient pas confis- 
quees, mais simplement sequestrees, 
et qu’elle retourneraient a leurs pro- 
pri eta ires, apres la guerre, dans le 
cours normal des cboses. 


N’oubliez pas votre 
abonnement. 


LE SYSTEME du 
CARTEL DES ELEVATEURS 

de la SASKATCHEWAN 

a ete bati par les fermiers 
pour servir leurs interets 

Plus de 1,000 elevatcurs de ce Cartel se dressent par 
toutc la Saskatchewan commc autant de symboles du mouve- 
ment cooperate qui a aide si puissamment Thomme sur la terre. 

Patronnez ces elevatcurs! Faites cn sorte que ce bien- 
fait oclroye a la communaute agraire sc perpetue. 

Saskatchewan 

POOL ELEVATORS 

LIMITED 

BUREAU PRINCIPAL — REGINA 


Tenez-vous en contact avec les affaires mondiales par Tinter- 
mediaire de la radiodiffusion des nouvelles de la “British Unit¬ 
ed Press” patronn6e par le Cartel du ble de la Saskatchewan. 
Prencz le poste CKCK chaque dimanche a 3.30 h.(m.s.t.) 


L es phases de la liberation de l’Espagne 



La personnalite des ministres 


— XXVII 

Avant d’entrer dans le detail de 
l'oeuvre accomplie par le nouveau 
gouvernement de la veritable Es- 
])agne. voyons un pen qui etaient 
ccs “onze hommes irreprochables a 
tous points de vue, aussi parfaits 
l>ar leur intellignece que resolus 
dans leur coeur a n’obeir qu’a la sti¬ 
mulation de leur devoir”. 

Quelques-uns d’entre eux avaient 
fait partie de hi Junte Technique de 
1’Etat, et nous les reverrons au len- 
demain de la victoire definitive ro¬ 
prendre leur place dans TAssemblee 
a laquelle Franco confiera alors les 
destinees immortelles de l’Espagne. 
C’est done que vraiment ils s’impo- 
saient pour ainsi dire au choix du 
Chef par un ensemble rare de ver- 
tus civiques. 

Le general Gomez Jordana 

I^e vice-president du Conseil, en 
meme temps ministre des Affaires 
Elrangeres, naquit le ler fevrier 
1876, entra a l’Ecole militaire a l’age 
de 16 ans, fit la campagne de Cuba, 
etudia a Tecole superieure ou il ob- 
lint le grade de capitaine (1903) 
pour ensuite y enseigner. 

Il prit une part brillante a la cam¬ 
pagne militaire du Maroc, pendant 
laquelle il conquit le grade de co¬ 
lonel. Il fut nomme general de bri¬ 
gade cn 1920, puis membre du Di- 
rcctoiro militaire du general Primo 
do Rivera. En 1925, il etait nomme 
general de division, et allait a Paris 
coninie plcninolcntiaire pour les ne- 
gociations au suiet du Maroc, Fn 
1928, il devenait lieutenant general 
et haut commissairc du Marne. Sur- 
vint lc regime republicain qui le 
potirsuivit cl lc maintint memo en 
prison pendant huil mois. 11 de- 
manda alors (Penlrcr d:ihs la ic- 


serve. 

Quand cclala le moiivement il a - 
; lionaliste, i! so trouvaif a Sain! Ra¬ 
phael; il fut nomme president du 
j Tribunal d'» iustice mitilaire, puis 
| president de la Junle Technique do 
TEIat ou il accomplit, coninie nous 
Larons vu plus bant, une oeuvre 
Ires feconde. 

Par son caractere independant et 
energique, par sa ieunesse spirituei- 
lo, e’es! une personnalite des plus 
remarquables. 

Den Juan Antonio Suances 

he ministre de l’lndusirie et du 
Commerce naquit le 20 mai 1891; 
a douze ans, it entra dans la marine, 
puis dans le corps des ingenieurs de 
la marine, ou il obtint le grade de 
capitaine. A 34 ans, il devenait lieu- 
tcnant-colonel. 

Successivement employe puis ins- 
pecteur a la Societe des Construc- 
lions navales de Carthagene et du 
Ferrol; puis directeiir de ceite me¬ 
mo Compagnie, ayant a sa charge 
la surveillance de la construction 
des croiseurs des types Cervera et! 
Ganarias, il remplit sa charge avec 
le plus grand devourment. L’avene- 
ment de la Republique lc forqa do 
ilonner sa demission. 

Thu prison ne a Huelva au prin- 
temps de 1988, il fut remis en liber¬ 
ty le 10 juillet de la meme annee, 
reussit a passer en Espagne natio- 
naliste. 

C’est un caraclere energique, a 
yant une grande capacite de travail. 

II possede une forte experience iii- 
dustrielle, ainsi que des connai.s- 
sanees techniques ot economiques 
remarquables. 

Le general Fidel Davila 

Le ministre de la Guerre naquit 


on LS78 et entra a 16 ans a l’Aca- 
'hunie d’lnfanterie. Nomme succcs- 

ivement lieutenant, puis capitaine 
d ELd-niajor, puis lieutenant-colo¬ 
nel, i] fid envoyc a Melilla comm 0 
chef de hi section dc ea’neagne. En 
1929. i! devenait general. Il pril sa 
relraitc a Tavcnemenl de hi Re- 
oubliqne. 

Il adhera au mouvemenl nationa- 
lisle, prit part au Conseil de la 
defense nationale, fut president de 
In Junto Technique de l’Etat. A hi 
mort du general Mola, il fut appole 
mr Franco a continuer Tocuvrc 
du disparn. ct il la mcna rapidemen! 
n bonne fin. 

C’esl un ministre de la Guerre qui 
a de maeiifirrues qualites d’exoe- 
rience, d’intelligence. d’activile, et 
un esprit cbevaleresque. Il est con- 
seillor de la Phalange Espagnolo 
Trn ditionaliste. 

Don Andres Amado 

the minisire des Finances naquit 
le 14 decembre 1886. En 1906, il e- 
tait avocat, el, en 1908, il entrait 
dans le corps des avocals de l’Etat. 
11 ful au service du ministere des 
Finances do Madrid, puis assess^ ur 
juridiquo du ministere de l’tnte- 
1 ‘icur. Un decret de Tannee 1925 le 
ehargea de hi direction generate du 
•ninislere des Finances, par desi¬ 
gnation personnelle dc Calvo So¬ 
ldo. 

Ln initial 1956, il fu! dcsiene 
pour prendre pari au conseil des 
I r inances do la Defense nationale. j 
Lots dc la creation dc la Juitel 
Technique dc TEIat, il (levinl pre-j 
sidenl de hi commission des Kin in-! 
ccs, charge (fu’il exerpa avec une. 
energie renmivpifiMe. coniine nous 
I’avons deja dit (Tailleurs. 

Don Pedro Sainz Rodriquez 

Le mi.nisirc dc TlGlucation na io-j 
nab* r 'piil 1 11 janvier 1897. (lest j 

line personnalile des plus remarqua ] 


’des panni les intellectuels espa- 
niols. Ses litres aoademiques sont 

(unbreux el il fut liccncie et doc- 
' ! ui‘ a 22 ans. 

IGi 1926 il obtint, par concours, 
me eliaire bibliographic a 1’Uni- 

er.sile centfale. Il a public de nom- 
’i'cux ouvrages, a obtenu le prix 
national de lilteratlire, est en fail 
Tun des erudits les plus remarqua¬ 
bles de TEspagne, et il fail verita- 
blc'nienl autorile en bibliographic. 

Aux Cortes, it realisa un verita¬ 
ble campagne nationaliste ct fit 
plus.ieurs discours sur on plulot 
contre la Constitution de la Repu¬ 
blique. En dehors du Parlement, il 
•i pris part a d’ardentes campagnes 
do propagande, ce qui lui valid de 
graves attentats de la part des cle- 
menhs marxistes. 11 collabora inti- 
mement a Taction politique de Cnl- 
vo Sotelo, 

II est actuellement conseiller de 
la Phalange, ct il a rempli la char¬ 
ge de chef national de TEducation j 
du moiivement nationaliste. 

Don Pedro Gonzalez Bueno 

Le ministre de TAction syndicale 
naquit a Madrid en 1896 et entra ii 
17 ans a TEcolc des ingenieurs des 
ponIs ei chaiLssees. 11 poursuivit ses 
» l’ b's a Tel ranger ct entra a la 
*G-. ; ele (!{", industries electriques 
(Tail il ful nomme directeur general 
on 1930. En mars 1936, il ful nom¬ 
me president de la Chambre espa- 
^uole » r “ production et de distribu¬ 
tion d’electricite. 

Elrahger a la politique jusqu’a 
Tavenenient d(* 1 i Republique, il 
oil Ira alors en rotations avec Calvo 
Sotelo. Au moment du moiivement 
national, il s<» mil aux ordres de 
Mola, a Pammdnne. 11 fut membre 
do la Commission de Tindustrie 
el du commerce dans la Junte Tech¬ 
nique do TEIat. II fill ensuite desi¬ 
gn o coninie chef des services tech¬ 
niques d t e la. Phalange el secretaire 
politique dc J’organisation. 11 se 


consacra a 1’elude du probleme des 
svndicats en Espagne. 

(Test un honime moderne, plein 
de dynamisme et tres espagnol, ani- 
me du plus grand patriotisme. 

Don Ramon Serrano Suner 

Le ministre de TIntericur naquit 
le 12 decembre 1901. Licencie en 
droit a la promotion de 1923, il en- 
!ra dans le corps des avocals de 
TEtat Tannee suivante. 

Flu aux Cortes en 1933, il se lia 
avec Jose Antonio Primo de Rivera, 
ct merita les cloges de la Phalange. 
Il pronon^a en Chambre de remar¬ 
quables discours sur les sirjets d’ad- 
ministraiion et d’interet national. 

II conlribua beaucoup ii preparer 
le glorieux moiivement nationaliste 
par de nombreux voyages aux (bi¬ 
naries. Le 17 juillet, il rest a a Ma¬ 
drid, malgre la situation difficile. 
Arrele, il fut emprisonne a hi Pri¬ 
son module, mais reussit a echap- 
per au massacre du 22 aoiit. 

Il parvint dans la zone nationalis¬ 
te a la fin de mars 1937. Pour se 
venger qu’il leur eut echappe, les 
Rouges assassinerent ses deux fre- 
rcs Jose et Fernando. 

Ii est conseiller d? la Phalange, 

: et il a ele charge, par Franco, de 
jl’unifieation du mouvement natio- 
i naliste; il a mene Tentreprise a 
bonne fin, tout en poursuivant ses 
etudes de droit. 

C’est un homme d’un caractere in¬ 
dependant et forme. 

Don Raimundo Fernandez 
Cuesta 

Le minisire de TAgriculture na- 
<iuit a Madrid le 5 octobre 1897. 
Doc leur cn droih lieutenant-colo- 
nel dans le corps juridique de la 
Marine. 

Ses relations ainicalcs avec Jose 
Antonio Primo de Rivera lui va- 
Iuvent i ( in,e place de direction dans 
la Phalange, puis bientot la char¬ 


ge de secretaire general. Apres le 
triomphe du Front Populaire, il 
fut emprisonne a Madrid. Conduit a 
la prison modele lors de Tassassi- 
nat de Calvo Sotelo, puis dans dif- 
ferentes autres prisons ou tchekas, 
il aboutit finalement a la prison de 
Valence. 

Sur Tinitiative de Franco, il put 
etre echange et libere. Il fut alors 
nomme secretaire de la Phalange 
el conseiller national. 

C’est un homme discipline, dur 
a lui-meme coninie aux autres, un 
caractere energique et un travail- 
leur infatigable. 

Dr'T Thomas Dominguez Are¬ 
valo 

L? ministre de la Justice a 54 
ans. C’est un ancien parlementaire 
espagnol appartenant au parti tra- 
d.itionaliste. Dans les jours troubles, 
il a realise a la Chambre line ac- 
lion brillante ot efficace contre la 
demagogic marxiste. 

11 a contribue a la preparation du 
mouvement nationaliste, a aide le 
general Mola pendant les premiers 
mois. et il a eollabore avec Franco 
dans l’oeuvre d’unficaiion. Franco 
Ta designe pour faire partie du 
Comite politique de la Phalange et 
du Conseil national. 

Don Alfonso Pena Boeuf 

Lr ministre de s Travaiix Publics 
est in/jenieiir des Poufs et Chaus- 
sees. des Can,aux, el des Ports, ct 
est age de 50 ans. 

Il etait professeur a l’ecole de 
Madrid, et honorait le corps au- 
(fjUel il appartenait. Ses etudes sur 
les constructions on eiment arme 
sont specialement remarquables. 

Au point de vue politique, il n’a 
fait partie que du bloc national dont 
Calvo Sotelo etait le chef. Au debul 
du mouvemenl nationaliste, it par¬ 
vint a s’evadm* de la zone rouge 
el a gagner TEspagne nationaliste. 


Franco Ta charge de la prepara¬ 
tion uu plim national des travaux 
publics. 

Don Serveriano Martinez Ani- 

do 

Le ministre de l’Ordre public na- 
uuit le 21 mai 1862. Il entr a cn 
1880 a l’Academie d’infanterie, et, 
six ans plus tard. fut affecte a l’ar- 
mce d’Afrique, ou il se signala par 
ses actes d’abnegaiion. En 1896, il 
prit part a Texpedition aux Philip¬ 
pines. mais la maladie le forga de 
reyenir en Espagne. 

il retourna en Afrique, devint en 
191() aide de camp de Sa Majeste, 
et, deux ans plus tard, directeur de 
TAcadcmie d’infanterie, puis gene¬ 
ral? dc brigade. 

En 1918. il flit nomme general de 
j division; Tannee suivante, il deve¬ 
nait gouverneur de Barcelone, et 
grace a ses vert us, il reussit a sau- 
ver la Catajogne de Tanarchie a la¬ 
quelle elle etait alors soumise. 

Il exer^a successivement pln- 
sieurs charges importantes dans le 
gouvernement du general Primo de 
Rivera, et lorsque ce dernier dut 
s’^xiler, il le suivit fidelement k Pe¬ 
tra nger. 

Il revint en Espagne lors du mou¬ 
vement nationaliste, et fut nomme 
en octobre 1936 president de l’oeu- 
vre nationate anti-tuberculeuse, et, 
en 1937, chef de la Surete inteucu- 
re. 

* ★ * 

Voici les hommes a qui furent 
confiees les dcstin.'e-; dc i'Es|*.qgne 
en fevrier 1938. Les artichs snbsc- 
quents auront pour but de inquirer 
comment ils sureni justifier hi c n- 
fiance qi c Ton avail p!a<‘c? en eux, 
el quelle magnifiqu » oeuvr? ils pu- 
rent reabser en plein * guerre, ac- 
complisant ce qu° TEspagne d’au- 
Irefois n’a lira it jamais ose en ire- 
pi end re memo en temps de paix. 

R. P. Georges CREPEAU, O.M.L 
(Tons droits reserves par Pauteur) 
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Dirige par les Peres Oblats 

Cours Classique Bilingue 

Oeuvres Sociales 
Orientation Professionelle 


Le tournoi athletique — Lundi, 
le 9 octobre 


Ce matin, comme on pronoslique 
une belle journee, un conge nous 
est accordee pour notre tournoi a- 
thletique annuel si longtemps alien- 
du. A huit heures et quarante-cinq, 
tout le monde est pret; I a fanfare 
nous donne l’alerte dans la cour, pre> 
do la statue de la sainte Vierge, en 
Thonneur de laquelle nous chantons 
ensuite le cantique traditionnel 
pour cette occasion: “Vers 1’autel 
de Marie”. 

Quelques minutes ])lus tard, tout 
le monde est rendu sur le terrain 
d’exhibition de la ville, ou les di- 
voues membres du Comite de jeux, 
MM. Tremblay, Bechard, Benard, 
Juneau et Ducharme sont dija ren- 
dus pour lancer le programme de la 
journee. Jean Benard, au haut par- 
leur, donne sans tarder les ordres 
au sujet des courses, des sauts, etc. 
etc. Aussitot dit, aussitot fait; les 
courses, les sauts en longueur, en 



FERMIERS ! 

Vous economiserez pour le net- 
toyage de votre grain si vous pos- 
sedez votre propre crible. 

LE CRIBLE A GRAIN 
VIKING 

pour orges-ble-avoine-lin 

Un moulin eventail combinaison, 
separateur de folle avoine et clas- 
sificateur 

Trois Moulins en Un 

Vous 6pargnerez avec un MOULIN 
VIKING, vous le paierez et le pos- 
s£derez en moins d’un an par vos 
economies sur du grain propre. En 
plus, vous pouvez garder vos crib- 
lures pour fourrage & volaille, b6- 
tail etc. 

LE MOULIN VIKING effectue une 
separation insurpassable par au- 
cune autre machine. 

LE MOULIN VIKING est construit 
de diffSrentes dimensions pour dif- 
f£rentes grandeurs de formes et 
pour votre bourse. 

Voyez ce merveilloux MOULIN VI¬ 
KING chez votre agent, aujour- 
d’hui, sinon, £crivez-nous, en fran- 
gais si vous le pr£f6rez, et nous 
vous dirons comment vous procu¬ 
rer ce merveilleux Moulin eventail. 

THE HART EMERSON 
CO. LIMITED. 

Dept. H. Winnipeg, Man. 


hauteur, a pieds joints, se succedent 
a une allure reguliere. 

Et deja MM. Laflamme et Duha- 
mel out installe la roue de fortune, 
et tous sc precipitent pour avoir li¬ 
ne chance de gagner un chocolat, 
des cigarettes etc., etc... Le soleil 
est deja haut: midi approche; aus¬ 
si tons sont contents quand les 
membres du Comite, aides de quel- 
ques autres, distribuent le repas 
ehampetre auquel toils, apres les 
exercices violents de la matinee, 
font honneur a belles dents. On an¬ 
il once ensuite le lirage de la rafle, 
faitc au profit de l’Association a- 
thletique. II ne manque que le R. P. 
Piedalue pour choisir le billet ga- 
gnant. A cause de ses occupations 
il ne peut venir, mais il envoie ce- 
pendant un digne representant, le 
B. P. Savoie. Pendant quelques mi¬ 
nutes, tous les bruits cessent, car 
on voit le R. P. Savoie retirer le 
billet gagnant. C’est,... c’est.. le 
numero de... M. l’abbe Moreau! 
Aussitot un hourrah formidable! Le 
prix etait une belle raquette de ten¬ 
nis de grande valeur. 

Tous sont pleins d’ardeur apres 


un si bon diner. Aussi les courses se 
continuent, on lance le boulet, le 
ballon, la balle, etc... Entre cha- 
que concours, on en voit qui s’em- 
pressent vers la roue de fortune; 
certains reviennent tout penauds. 
d’au I res tout epanouis, du chocolat 
pleins les poches, une creme a la 
glace (Tune main, et une bouteille 
de limonade de Tautre. 

Puis la course a relais a lieu. La 
distance est d’un demi-mille; qua- 
tre de chaque classe se disputent 
la palme. La classe de Rhetorique a 
Thonneur de remporter la victoire 
dans une lutte mouvementee et ex- 
citante. Paul Laflamme, un des rhe- 
toricicns, reussit dans un effort su¬ 
preme, a depasser le representant 
des Belles-Lettres, E. Bergeron, a 
quelques pieds seulement du but. 

Dans une des dernieres courses 
de la journee, la course d’un quart 
de mille, M. Rodrigue, qui avait de¬ 
ja couru beaucoup eut une faiblesse 
dont il se remit, grace aux soins 
empresses, a Thopital St-Joseph. Il 
est tout a fait bien maintenant. 

Selon la coutume, la derniere 
course est la course aux obstacles; 
elle exige les dernieres forces de 
tous les concurrents. C’est le retour 
qui s’effectue lent... bien lent! 
Tous sont fatigues, mais contents! 

Les exercises du trapeze sont re- 


mis au lendemain, a cause de l’heu- 
re deja avance et de la fatigue. 

Le lendemain matin, la cloche du 
reveil ne fut pas populaire, et plu- 
sicurs durent se faire tirer un peu 
Toreille avant de se lever, car ils se 
ressentaient de crampes aux jambes 
et (Tun mal au dos. Cependant la 
douleur perdait de son accuite 
quand ils pensaient aux prix qiTils 
auraient, car la plupart des efforts 
sera lent recompenses grace a la 
generosite des citoyens de Gravel- 
bourg, de nos professeurs, des semi- 
naristes et de plusieurs autres bien- 
faiteurs. 

Les jeux du trapeze eurent lieu 
ce jour-la. Voici le total des points 
ct les noms des “etoiles” du tournoi: 

Chez les grands, A. Bourassa, 92. 

Chez les moyens, R. Sylvestre, 77. 
Chez les intermediares, L. Marchil- 
don, 109. 

Chez les petits, E. Belcourt, 97. 

Le tournoi de croquet, de ballc- 
au-mur et de tennis n’etait pas en¬ 
core fini, mais le sera sous peu. 
Pour chacun des gagnants, il y au¬ 
ra un prix special. 

En effet, nous pouvons dire qiT- 
encore, cette annee, au College, le 
tournoi a eu un grand succes, grace 
aux directeurs et aux membres du 
Comite. 

Paul Kernaleguen, Rhetoricien. 


LA J. E. C. 
AU COLLEGE 


Voila a peine un mois que nous 
sommes de retour a TAlma Mater 
et la J.E.C. marche comine si nous 
^tions en avril ou mai. Notre nou¬ 
veau Comite est le digne emule 
de Tancien. Lionel Tremblay figure 
tres bien comme president, tandis 
(pie Paul-Emile Bechard s’adjoint 
somme secretaire. Enfin Benoit 
Deshaies comme tresorier complete 
le trio dirigeant. Il va sans dire qu’- 
avee un tel Comite, la J.E.C. peut re- 
garder bien en face tous les proble- 
mes qui se presenteront. 

Les divers services jecistes sont 
organises maintenant; il serait trop 
long de les enumerer ici, car ils fi- 
gurent au nombre d’une vingtaine. 

Les chefs d’equipes studieuse- 
ment se cherchent des co-equipiers 
parmi les anciens et les nouveaux. 
Les etudiants de bonne volonte a- 
bondent et les equipes seront bien- 
Idt pretes a repondre a l’appel du 
chef pour s’occuper de Toffice qui 
leur sera confie. 

Bref, la J.E.C. est un mouvement 
si entrainant qu’on ne peut pas ne 
pas en faire partie. 

Joffre, Redacteur de la J.E.C. 


Continuons de raisonner froidement 


1. —Nos relations avec la 
France 

Les Canadiens frangais ont beau- 
coup defection naturelle pour la 
France, ou dorment leurs ancetres, 
chez laquelle ils comptent beau- 
coup d’excellents amis et en qui ils 
croient voir le pcuple le plus fine- 
ment humanise. 

Cependant, la France a perdu le 
Canada, parce qu’elle ne s’est pas 
suffisamment souciee de le con- 
server; la France, admirable durant 
les crises qui menacent sa vie, nous 
a chagrines plus d’une fois par 
Tabandon pasager de ses plus belles 
traditions; la France est situee a 
trois mille milles d’ici; elle n’est 
plus notre Metropole; nous avons 
connu plus d’une epoque ou nos 
maitres n’aimaient pas nous voir 
lourner les yeux du cote de la Fran¬ 
ce; entre la cession et Tepoque con- 
temporaing, la France a entretenu 
fort pen de relations avec nous; 
et., etc. 

Apres le Frangais, bien peu 
(Thommes aiment la France autant 
que nous; mais nous venons de ci- 
ter quelques fails dont il est juste 
de tenir compte, quand on veut ana¬ 
lyser les causes de notre enthou- 
siasme moindre que celui des Fran- 
gais pour la guerre actuelle, oil la 
France lutte heroi'quement pour sa 
survivance. 

2. —Nos relations avec PAn- 
gleterre 

Nous admirons les Anglais, qui 
savent se gouverner mieux que tout 
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autre peu pie. Nous leurs sommes re- 
connaissants pour le regime consti- 
lutionnel le mieux equilibre du 
monde, qu’ils nous ont octroye. 
“Fiere Albion” est une expression 
justifiee par les succes realises gra¬ 
ce au genie de cette race valeureu- 
se. 

Cependant, il ne faut pas oublier 
que l’Angleterre est entree ici en 
conquerante, ce qu’il fallait oublier 
avant de l’aimer jusqu’a donner son 
sang pour elle: cette Metropole ne 
nous a pas toujours traites douce- 
ment; plusieurs de ses gouverneurs, 
jadis, ne se sont pas conduits de 
maniere a nous amadouer; il est 
vrai que nous jouissons de precieu- 
ses libertes, mais on admettra que 
nos peres les ont gagnees de haute 
lutte et qu’en cela, la concurrence 
etatsunienne ne nous a pas nui; 
comme la France, l’Angleterre est 
separee de nous par un vaste ocean, 
etc., etc. 

En depit de cela, non seulement 
nous sommes loyaux envers les An¬ 
glais, mais nous avons de l’affec- 
tion pour eux dans la mesure oil ils 
nous le rendent. Nous souhaitons 
leur victoire comme celle de la 
France, et nous sommes disposes a 
les aider. Mais il est bon de con- 
naitre les fails qui precedent, 
quand on cherche a comprendre 
notre empressement moindre que 
celui des Anglais pour defendre 
1’Angleterre et le groupement de na¬ 
tions qui est son oeuvre. 

3.—Nos relations avec les An- 
glo-Canadiens 

En nous donnant les Anglo-Cana- 
diens comme associes dans l’edifi- 
cation du Canada, la Providence 
nous a rendu service. Nos concito- 
yens de langue anglaise possedent 
certaines qualites qui nous man- 
quenl et dont ils peu vent nous faire 
profiter en retour de celles que nous 
pouvons mettre ii leur disposition. 
Nous ne pourrions vraiment pas de- 
sirer de meilleurs partenaires. 

Cependant, il faut avouer que 1’en- 
tente n’a pas toujours ete parfaite 
dans le menage. Si les Canadiens 
frangais ne courent pas plus vite 
prendre les arrnes, c’est, entre au- 
tres causes, parce que la majorite 
anglo-canadienne leur a ferme les 
plus belles avenues de la milice en 
meine temps que celles du service 
civil. Que de luttes il a falhi sou- 
tenir pour obtenir une reconnais¬ 
sance meme tres inco^olete de la 
langue frangaise? La >resse d’ex- 
pression anglaise s’es elle toujours 
montree symi^athique aux Cana¬ 
diens frangais? La patrie affection- 
nee d’un grand nombre d’Anglo-Ca- 
nadiens est-elle le Canada ou l’An- 
gleterre? Comprend-on suffisam¬ 
ment que la Province de Quebec est 
entree dans la -Confederation en 
considerant la promesse que Ton 
respecterait son autonomie, chose 


absolument indispensable h son e- 
panouissement particulariste dont 
personne ne devrait s’offusquer? Se 
croit-on loyal vis-a-vis Quebec, 
quand, a tout propos et avec un es¬ 
prit d’empietement manifeste (plus 
ancien que le gouvernement ac- 
tuet), on s’applique a restreindre en 
droit et en fait les pouvoirs et les 
prerogatives des provinces? 

Malgre toutes ces petites querel- 
lcs de menage, le Canada frangais a 
voulu rester fidele a sfes associes. 
Nulle part plus fidelement que dans 
Quebec le pacte de la Confederation 
n’a ete respecte. Et si la participa¬ 
tion en principe aux guerres exte- 
rieures avait fait Tobjet d’une clau¬ 
se librement accep ! ee de 1’Acte de 
de l’Amerique du Nord, je crois 
bien, a juger par ailleurs l’accom- 
plissement de leurs engagements, 
que les Canadiens frangais seraient 
les premiers a l’observer. 

Les Canadiens frangais ne de— 
viendront separatistes que dans la 
mesure ou ils verront crouler leurs 
realisations et leurs reves d’autono- 
mie provinciale. Ils sont de verita- 
bles Canadiens, d’enthousiastes se- 
meurs de canadianisme. Ils se con- 
siderent citoyens d’un pays ame- 
ricain associe a d’autres pays, pour 
un temps (lecrete par la Providen¬ 
ce, dans le cadre d’une constitu¬ 
tion britannique nouveau genre a- 
(laptee au plan international. 

Bien disposes quand meme 

Malgre tant de facteurs propres 
a moderer Tenthousiasme, les Ca¬ 
nadiens frangais sont loyaux envers 
le Canada anglais, 1’Angleterre et 
la France. Tres fideles au pacte de 
la Confederation, ils acceptent, a- 
vec 1’esprit d’ordre qui les caracte- 
rise , la decision d’une forle majo¬ 
rite parlementaire concernant la 
participation, parce qu’ils voient 
dans tout gouvernement legitime li¬ 
ne autorite a laquelle il faut obeir 
meme dans celles de ses decisions 
qui ne correspondent pas aux voeux 
spontanes. 

Mais ils veulent qu’on evile les 
exces procedant plus de la genero¬ 
site que la raison. 

Pendant cette epoque de compro- 
inis imperialiste-autonomiste, nous 
emettons sincerement le voeu que 
s’ameliore ici et la, au Canada, la 
realisation du compromis fonda- 
mental de 1867. Pourquoi ne pas 
profiter, en effet, des inclinations 
genereuses engendrees par une e- 
preuve soufferte en commun pour 
amener la majorite aussi bien que la 
mi norite a mieux comprendre Tin- 
teret qu’elles ont toutes les deux a 
elever le sentiment national cana- 
dien vers des hauteurs ou 1’entente 
parfaite deviendrait chose facile? 

Eugene L’HEUREUX 
(L’Action Catholique) 


M. H. Bougearel 
est de retour 

WINNIPEG — M. Henri Bougea- 
rel, concul de France a Winnipeg, 
qui se trouvait en conge dans son 
pays depuis le mois de juin, est re- 
venu recemment, ayant voyage de 
New-York ici par avion. Son retour 
s’est trouve quelque peu retarde par 
la disorganisation des services de 
transport immediatement apres la 
guerre. 

“A mon arrivee la-bas, nous dit- 
il, j’ai trouve un pays heureux, jo- 
yeux et prospere. Lorsque Pheure 
du danger est venue, la population 
a garde sa bonne humeur; elle s’est 
inontree remarquablement calme et 
sereine. La mobilization s’est derou- 
lee au milieu d’un sang-froid, d’une 
reserve admirables. Je suis vrai¬ 
ment heureux d’avoir vecu en 
France cette periode historique: ja¬ 
mais je n’ai ete plus confiant dans 
les destinies de ma patrie”. 

M. Bougearel, dont le sijour au 
Manitoba remonte a plus de deux 
annies dija, puisqu’il occupe le 
poste de consul depuis le 10 aout 
1937, est enchanti de se voir de 
nouveau a Winnipeg ou il compte 
tant d’amis. 

Pendant son absence, le consulat 
itait sous la direction de M. Girard 
Raoul-Duval. 

-:o:- 

MORT DE MGR LAVELLE 


NEW-YORK, — Mgr Michael J. 
Lavelle, directeur spirituel des pau- 
vres coniines des princes a la ca- 
t hid rale de Saint-Patrice, a New- 
York, est mort a sa demeurc, pres 
de la cathidrale. Il itait un ami in¬ 
time du cardinal Hayes et du cardi¬ 
nal Mundelein. Pendant soixante 
ans, il a exerci son ministere a la 
cilebre iglise de la Cinquieme rue. 


AUX ETATS-UNIS 


La radio et la 
politique 

Les professionels de la contro- 
verse 


WASHINGTON, — La “Natio- 
nal Association of Broadcasters” 
vient de dicider de ne plus louer 
le micro a certains professionnels 
de la controverse, sauf s’ils veulent 
se conformer a certains reglements 
siveres. Cependant, cette associa¬ 
tion continuera de permettre la lo¬ 
cation des postes aux orateurs po- 
litiques pendant les campagnes 
ileclorales. 

Le nouveau reglement s’appli- 
querait au juge Rutherford, prisi- 
dent d’une sociiti de tracts sur la 
Bible, au ministre protestant Gole, 
de l’Ohio, meme a l’abbi Coughlin, 
selon quelques-uns. 



Mgr CAMILLE ROY, vice-recteur de 
TUniversite Laval de Quebec qui 
assista au Congres de l’Association 
canadienne frangaise d^lberta. Mgr 
Roy visitera en outre plusieurs cen¬ 
tres frangais du Saskathewan, du 
Manitoba et do l’Ontario. 


Ces polimiques pourront avoir 
lieu a des programmes faits pour 
elles, comme ceux du Forum, mais 
dans ce cas les manuscripts devront 
etre soumis au comiti de la censu¬ 
re. 

Des dibats de nature politique 
comme ceux de la revision de la 
loi de neutraliti devraient se faire 
selon le comiti, aux heures des 
programmes gratuits, vu qu’ils sont 
d’intiret public. 


PILULES 

Dodd 

POUR LES REINS 

flOWl 

MAL DE DOSjj 
RHUMATISMEj 
L'IMPURETE 

DU SANG ^ c 
IT LES TROUBLES DES REINS 


L’OSSERVATORE ROMA¬ 
NO ET LA RESPONSABI- 
LITE DE LA GUERRE 



CITE DU VATICAN, — L’Osser- 
vatore Romano”, journal du Vati¬ 
can, blame TAllemagne de la con¬ 
tinuation de la guerre. 

Le recours du Reich a la force 
en septembre, non seulement a di- 
montri 1’impuissance du rigime na- 
ziste a risoudre la crise interna- 
tionale, mais l’a aggravie et peut- 
etre l’a rendue sans issue possible, 
dit le journal. 

La tension s’est empirie rapide- 
ment ces jours-ci, selon le journal 
qui dit que les gouvernements neu- 
tres, y compris celui des Etats-Unis, 
ont r if use d’agir comme midiateur. 

Les perspectives ne sont pas bril- 
lantes a moins qu’Hitler modifie 
son programme de paix, conclut 
Tarticle. 


“Contre les doctrines nefastes 
de notre temps” 

Tel serait le titre de la premiere encyclique que publiera Sa 
Saintete le Pape Pie XIL probablement le 29 octobre, jour de 
la fete du Christ-Roi. — “Contrivit Dominus. . . ” 

DOCUMENT DE 10,000 MOTS? 


CITE DU VATICAN, — La pre¬ 
miere encyclique du regne du pape 
Pie XII, dirigie contre l’expansion 
du nio-paganisme et de l’athiisme, 
sera intitulie “contre les doctrines 
nifastes de notre temps”. C’est ce 
qu’on a appris dans un milieu digne 
de foi. 

L’encyclique sera probablement 
publiie le 29 octobre, fete du Christ- 
Roi, et commencera par ces mots 


latins: “Contrivit Dominus Bacu- 
lum Impiorum, Virgam Dominan- 
tium”, tiris d’lsaie. 

Selon une coutume vieille de plu¬ 
sieurs siecles, l’encyclique restera 
dans l’histoire catholique sous le 
110 m des deux premiers mots par 
lesquels elle debute: “Contrivit Do¬ 
minus”. . . _ . .. 

Le document pontifical coni- 
prendra 8,000 a 10,000 mots. 
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LE PA TRiOTE DE L’O'UEST, mercredi le 25 octobre, 1 939. 



CONTRlBVTiONS 
DS NOS 

CORRESPOND ANTS Ig 
0 » « 9 


La Vie Francaise 

» 

Saskatchewan 


en 


*000 


• * 0 0 


La Journee de FA. C. F. C. 


WILLOW-BUNCH 


Conferencier-Delegue: Monsieur 

Tabbe J.-A. Latendresse, de St-Vic- 

tor. 

Percepteurs: MM. D.-F. Beaupar- 
lant, Ad. Blanchard, Raymond Bou- 
lianne, Emile Bruneau, Pierre.Gam- 
pagne, Charles Deblois, V. Forest, 
G. <Lavallee, Albert Lemieux, W. 
Winslow. 

2.00: Mgr Henri Kugener, MM. J.- 
A. Mathieu, Pierre Campagne, Leo 
Sylvestre. 

1.00: MM. Leo Granger, Ale. Beau- 
chesne, Arthur Lemieux, Paul Pi- 
che, Mme G. Deblois, MM. R. Caron, 
Ale. Gregoire, Jos. Bruneau, Jos. 
Lambert, Rod. Boisvert, F. Desjar¬ 
dins, Simeon Rondeau, E. Fouquet, 
Emile Bruneau, Armand Broehu, 
Leo Roy, J.-A. Dubord, Cleo.Cham- 
pigny, lid. Dupperreault, W. Be- 
noii, H. Lauziere, V. Tessier, S. La¬ 
freniere, Mme A. Balthazar, Mile 
Irene Granger, MM. Paul Lapaire, 
F. Rodrigue, J. Bourdage, Georges 
Boisvert, Joseph Boisvert, Wm. 
Martin, A. Blanchard, P.-H. Laval- 
lee, Louis Legare, Pli. Legare, Mile 
A. Lacoursiere, MM. Joseph Beaul- 
ne, Ale. Piette, Emery Paulhus, A. 
Brule, Jean Bruneau, N. Soucy, Ray. 
Boulianne, Lueien Couture, Arm. 
Lautier, Albert Martin, H. Beaulne, 
R. Rodrigue, S. Beausoleil, J.-F. Bel- 


cessei 


tfc4ern uer 



lefleur. 

75 Sous: MM. Arthur Leduc, Ar¬ 
thur Lavallee. 

50 sous: MM. 0. Halle, F. Beau- 
parlant, S. Cote, H. Duperreault, Jas. 
Desautels, Ant. Gregoire, Armand 
Duperreault, Ros. Gregoire, George 
Dosch, Alp. Dauphinais, Ad. Lau¬ 
ziere, D. Desy, Gaston Duperreault, 
Albert Lemieux, P. Paulhus, Emile 
Rodrigue, F. St-Yves, Wm. Knapp, 
Rosaire Bruneau, Az. Boucher, Jos. 
Bourgeois, A. Fiset, Elias Dionne, 
L. Philippon, Philippe Mondor, Ge¬ 
rard Lavallee. Ludger Duperreault, 
Mme Eugene Bonneau, MM. Ed. 
Dionne, Rene Dionne, W. Winslow, 
G. Fafard, Ed. Bonneau. 

40 sous: M. Alp Lafreniere. 

35 sous: MM. F. Lemieux, D. Sa¬ 
voie, V. Forest, W. Forest, Anony- 
me. 

20 sous: MM. J. Raboud, Z. Gosse- 
1 in. 

25 sous: MM. Narcisse Therrien, 
Albert Gayer, J. Beaupariant, Er¬ 
nest Lambert, D. Sutherland, R. 
Granger, J. Racine, Louis Roy, Geor¬ 
ges Lavallee, T. Fitzpatrick, Mme T. 
Fitzpatrick, MM. Jos. Caver, O. Les- 
perance, Nap. Durand, Emile Ron¬ 
deau, Jerome Champigny, Jean 
Champigny, Osias Bruneau, Octave 
Gaudry, M. Gareau, Orphis Cham¬ 
pigny, Georges Lauziere, Philippe 
Lafreniere, Ray. Gosselin, Henri 
Campagne, L. Lesperance, Euc. Bru¬ 
neau, R. Nadeau, Gerard Duper- 
reault, Paul-Emile Piche, P. Desau¬ 
tels, H. Durand, Lionel Mariin, Eug, 
Benoit, Gabriel Mondor, Romeo 
Martin, J.-R. Fortier, Eug. Boucher, 
E. Lehel, A. Turgeon, J. P. Bon¬ 
neau, M. Jos. Sylvestre. 

15 sous: M. Albert Lambert. 

10 sous: MM. H. Savoie, Alfred 
Therrien, Mile Germaine Duper¬ 
reault. 

TOTAL: $90.95. 


Notre couvent compte pres de 55 
pensionnaires et les religieuses sont 
a Foeuvre pour tout de bon. 


VONDA 

Percepteurs: Mines Arthur Detil- 
lieux, D. Lepage, R. Sirois, Miles Ce- 
eile Caille, Jeanne Hamoline. MM. 
Jos. Dionne, Celestin Hamoline, Du¬ 
mont Lepage, Osias Loiselle, A. de 
Margerie. 

2.00: M. Jos. Hamoline. 

1.00: M. Pabbe L.-A. Pierre, Re- 
verendes Soeurs, MM. Dominique 
Beaulieu, Edgar Caille, Arthur De- 
tillieux, Jerome Hamoline, Mme A. 
de Margerie, Mile Jeanne Hamoline, 
Dionne Freres, Mile Maria Hannot- 
te, MM. W. Latour, Henri Lepage, 
Osias Loiselle, P.-E. Sirois, Rene 
Sirois, M. et Mme Dumont Lepage, 
Mme C. LeScelleur, M. A. de Mar¬ 
gerie, Anonyms. M. Victor Detil- 
lieux. 

50 sous: MM. O. Binette, Edouard 
Dansereau, C. Hamoline, Adrien 
Loiselle, F.-X. Loiselle, Ronaldo 
Mar chan d, Eddy Nobert, A. Mar- 
tineau, Mile Gerardine Le Scelleur, 
MM. Wilfrid Nobert, N. Roberge, 
S. Willett, Mme Veuve Detillieux, 
Mme Vve Pinette. 

35 sous: M. Felix Loiselle. 

30 sous: MM. Oscar Loiselle, Er¬ 
nest Parent, Yves de Margerie. 

25 sous: MM. Allyre Sirois, Char¬ 
les Belanger, Pierre Blain, Guy de 
Margerie, Laurent Sirois, L.-A. Le- 
fourneau, Jean de Margerie, Miles 
Cecile Caille, Solange Lepage. 

15 sous: M. Norbert Lepage. 

10 sous: MM. Armand Caille, Ro¬ 
land Caille, Wilfrid Caille. 

5 sous: MM. Paul de Margerie, Be¬ 
noit de Margerie, Mile Monique de 
Margerie. 

TOTAL: $33.40. 


NOUS DELIVRONS 

Prescriptions remplies avec soln 
Vous trouverez Ici tout ce qui p'aeh£t> 
dans une pharmacle 

PHARMACIB 

Bamford 

En face du magasln Woolworth 
TEUEPH ONE 2011 


Le Magasin 

de Linge 

pour Dames 

le plus complet en 
Saskatchewan 

Grand assortiment et prix 
tres moderes- 

MORGAN'S 

Avenue Central© Prince-AJberi 


WAUCHOPE 


Wauchope eut son souper annuel 
le 18 du mois courant. Pres de 250 
repas furent servis. Parmi les botes 
mentionnons le premier ministre, 
M. Patterson, accompagne de M. 
Fyfe de Regina. M. Patterson adres- 
sn quelques mots a Tauditoire. M. 
Fcrland dc Storthoaks etait du nom- 
bre des visiteurs. 

11 y cut chants par Miles Quenelle 
et un dialogue par Mile Germaine 
Marchand et Octave Carriere de 
Storthoaks. egalement quelques ar¬ 
tistes de Manor et Mme L. Laval, li¬ 
ne chanson. 

* * * 

Les gagnants des differents arti¬ 
cles rafles furent M. L. Privee, une 
montre; Mile Marie Vandevelde, un 
agneau; Sam Holstein, une boite de 
parfum. 

* * * 

Le Garage de Mme Huvbrech est 
demoli et prend une autre direction. 

♦ •* * 

Erich Holstein et sa dame nous 
out quites pour resider dans le Ma¬ 
nitoba. 

* * * 

Adolphe Tonnelier, apres un se- 
jour de six mois aux Etats-Unis, est 
levenu chez lui. 

* * * 

Mile Jeanne Rernuy est en pro¬ 
menade chez ellc. 

* * * 

Un magnifique “Dug Out” entre 
le presbytere et le couvent est ter- 
mine, entreprise du gouverneinent. 


VONDA 


The North Star Lumber Co. Ltd. 


Cette compagnie approvisionne les villes et les regions 
suivantes: 

Prince-Albert, Birch Hills, Domremy, St-Louis, 
Hoey, Paddockwood, Crystal Springs, Weldon, 
Zenon Park. 

Nous vous prions de vous mettre en communication avec nos cours 
5 bois, dans ces differents endroits , lorsque vous avez besoin de 
materiel pour construction. 

Vous y trouverez un service rapide et un materiel 
d’excellente qualite 

North Star Lumber Co. Ltd. 

(Renommee pour sa marchandise) 

Bureau-Chef a Prince-Albert (tel. 2161) 

Bureau de la ville (tel 2775) 





Le 17 octobre, dans Teglise Saint- 
Philippe de Neri a Vonda, Monsieur 
le cure Pierre benissait un double 
mariage. 

Mademoiselle Eva Daignault, de 
Vonda, conduite a Tautel par Mon 
sieur Edgar Caille devenait l’epou 
se de M. Emile Billo, de Saint-Denis 
lequel etait accompagne de son pe 
re, M. Adolphe Billo. Mile Helene 
Moyen de Saint-Denis s’unissait en 
meme temps a M. Georges Plamon 
don de Saint-Front. Ces derniers 6 
' taient acompagnes de MM. Adelard 
Moyen et Maurice Bussiere. 

La messe et les cantiques furon 
chantes par le choeur mixte de 
Vonda avec Miles Cecile et Irene 
Caille comme solisles. 

Un grande nombre de parents et 
amis assistait aux mariages et aux 
receptions qui eurent lieu plus lard 
dans la journee chez M. Billo et M. 
Moyen, tons deux a Saint-Denis. 

Nos meilleurs voeux de bonheur 
aux nouveaux epoux. 

* * •" 

M. el Mme Roy et leurs enfants, 
du Dakota-Nord etaient en visite 
dernierement chez M. Napoleon Ro¬ 
berge. M. Roberge retournait avec 
eux pour visiter ses parents et amis 
du Dakota. 

* + <> 

Mile Elise et M. Paul Detillieux 
sent de retour dans leur famille a- 
pres une absence de plusieurs mois 
a Saint-Brieux. 

* * * 

M. et Mme Wilfrid Chaput et leurs 
filles Miles Blanche et Marie, en 
route pour Chatham, Ont., etaient 
de passage chez leurs parents der¬ 
nierement. 

* * * 

Mme Pierre Blain et sa fille Ro¬ 
sette, M. et Mme Emile Schoof de 
Debdcn etaient a Vonda pour une 
courle visite la sernaine derniere. 

• » * 

M. et Mine Arthur Detillieux et 
leur famille nous ont quitte pour 

aller demeurer a Hoey 

* * * 

M. Lueien Loiselle est de retour 
dans sa famille. 

+ + 4* 

M. Alphonse Lavioleite de Deb- 
den etait de passage a Vonda der¬ 
nierement. 

* * * 

MM. Jos., Henri et Eugene Dai¬ 
gnault de passage a Vonda. 

* * * 

Nous souhaitons la bienvenue a 
M. le docteur Saucier qui vient s*e- 


tablir parmi nous. 

* * * 

Mile Laurette Dubois quittait les 
siens pour prendre un emploi a 
THopital Sainl-Paul a Saskatoon. 

❖ <* 

M. Adolphe Roberge est enrole 
dans un regiment d’artillerie a 
Saskatoon. 

* * * 

Nous apprenons avec regret le 
prochain depart de M. Pierre Blain, 
agent de la compagnie de ble Re¬ 
liance a Vonda depuis de nombreu- 
ses annees, transfere a Pascal. M. 
Steve Willett de Vonda egalement 
le remplace. 

* * * 

La distribution des prix de fran- 
gais eut lieu a Toccasion de la Jour¬ 
nee de TA.C.F.C. M. le cure Pierre, 
apres avoir parle chaleureusement 
de Toeuvre de l’Association, fit lui- 
meme la distribution aux gagnants. 
Nos felicitations aux institutrices 
et aux laureats. 


-:o:- 


ST-DENIS 

MM. Paul, Jean et Edouard Eouc- 
lin de Mondou,Sask., et M. Paul 
Chauvet de Legal, Alta., etaient de 
passage chez leurs parents et amis 
a Saint-Denis et Vonda. 

* * * 

M. Marcel Billo etait en visite 
chez son pere M. Adolphe Billo, lors 
du recent mariage de son frere. 

* * * 

M. et Mine Lueien Moyen de Ze- 
non-Park en voyage de noce chez 
leurs parents a Saint-Denis et a 
Vonda. 

* * * 

MM. .Albert, Alfred et Lionel Pha- 
neuf de Batoche en visite chez leurs 
parents. 

* * * 

L’eglise de Saint-Denis subit ac- 
tuellement des reparations urgen- 
les, sous la direction de M. le cure 
Pierre de Vonda qui dessert egale¬ 
ment la paroisse de Saint-Denis. 

* * * 

Le 20 octobre, a l’ecole Dinelle 
eut lieu une interessante partie de 
cartes, venle de tartes et differents 
objets, le tout au profit de l’ecole 
Mile Cecile Lapaire, institutrice, 
MM. Eugene Caille el Jos. Raymond 
organiserent cette soiree. Un cor¬ 
dial mere! a tous ceux qui contri- 
buerent a-son succes. 


WILLOW BUNCH 


Dimanche, 15 octobre, nous a- 
vons eu notre journee de TA.C.F.C. 

Le conferencier-delegue fut M. 
Tabbe J. A. Latendresse, cure de 
St-Victor, qui parla apres les deux 
messes. 

L’apres-midi, les “queteux” de 
TAssocialion firent un beau travail 
a en iuger par le resultat qui sera 
annonce plus tard. 


Le soir, sous la presidence de M. 
S. Sylvestre eut lieu la distribution 
des prix de frangais, et comme d’ha- 
bitude, eut lieu a la meme seance la 
distribution des prix de catechisme. 

Un programme de chants, operet- 
te, etc., fut execute par nos enfants, 
et a toils les meritants, apres quel¬ 
ques mots appropries de Monsei¬ 
gneur le cure et de M. Tabbe L. 
Mondor, vicaire, furant decernes 
prix et diplomes. 

M. le president felicila les pa¬ 
rents qui, nombreux a remplir toute 
la salle, etaient venus apporter une 
marque d’encouragement aux en¬ 
fants, ainsi qu’aux devoues mai- 
tres et maitresses. 


DOMREMY 


MORT DE MME. VVE 
JULIEN GEORGET 

Le 25 septembre dernier s’etei- 
gnait dans la paix du Seigneur une 
bonne et vieille pionniere de Dom- 
remy, Mme Veuve Julien Georget 
(Marie Sainte Guerault) agee de 75 
a ns. 

Originaire de 11 le et Vilaine, 
France, en 1902 la famille Georget 
el plusieurs autres du meme endroit 
venaient prendre des “homesteads” 
dans la region dc Domremy. Mme 
Georget vivait au village de Dom¬ 
remy depuis sa fondation. 

A part de son epoux qui l’a pre- 
cedee dans la tombe en 1936, elle 
laisse pour pleurer sa perte deux 
enfants, Silvestrine et Alphonse, 
une belle-soeur, Mme Vve Frangois 
Georget, et plusieurs neveux et nie¬ 
ces. * 

M. Tabbe A. Houle, cure, fit la 
levee du corps a la demeure, et 
chanta le service au milieu d’une 
nombreuse assistance. 

Mile S. Georget remercie tous les 
paroissiens et les amis pour leur 
bonte et les nombreux temoignages 
de sympathies a celte occasion si 
penigle. 

♦ * * 

JOURNEE DE L’A.C.F.C. 

La journee de TA.C.F.C. eut lieu 
a Domremy, le 8 octobre. M. Tabbe 
M. Baudoux, cure de Prud’homme 
et Sec. general de TA.C.F.C. en etait 
le conferencier delegue. Apres la 
conference il fit la distribution des 
prix de Frangais aux nombreu en¬ 
fants, assislc de M. Jules Lavertu du 
Comite Paroissial. Nos remercie- 
ments a M. le conferencier, el nos 
felicitations aux heureux gagnants: 
* * * 

SOUPER ET BAZAR PAROISSIAL 

Le souper annuel et petit bazar 
auront lieu les 22 et 23 octobre. 
Deux demoiselles de la paroisse, 
Mile Alice Georget et Florida Rem- 
netz, agissent comme candidates. 
Les Dames si devouees du Comite 
sous la presidence de Mme Paul 
Gorieu esperent de faire un sue 
ces de ce souper et bazar. 


Changements d’officiers du 
Canadien National 

Dans la region de TOuest 


MONTREAL, Quebec, — M. S.- 
J. Hungerford, president du conseil 
d’administration et directeur ge¬ 
neral du Canadien National, annon¬ 
ce plusieurs changements impor- 
tants et permutations d’officiers de 
la region de TOuest, de son reseau. 

M. H. A. Dixon, ingenieur en chef 
de la region de TOuest, est promu 
ingenieur en chef de tout le reseau 
avec bureaux a Montreal. M. Dixon 
succedera a M. C. B. Brown qui 
prend sa retraite avec pension. Cet¬ 
te nomination prendra effet le ler 
janvier 1940. 

Les changements suivants seront 
effectues dans le haul personnel de 
la region de TOuest du Canadien 
National a la suite du deces de M. 
A. E. Warren, survenu derniere- 
ment apres quelques jours de mala- 
die. 

M. W. H. Devenish, surinten- 
dant general du transport, devient 
directeur general de la region et M. 
W. C. Owens, surintendant general 
du district d’Alberta, succede a M. 
Devenish comme surintendant ge¬ 
neral du transport, avec bureaux a 
Winnipeg. 

M. J. H. McKinnon, surintendant 
de la division de Calgary, est promu 
surintendant general d’Alberta, a- 
vec bureaux a Edmonton el M. 
Sherman Smith, surintendant ad¬ 
joint de la division d’Edmonion, 
oecupera le poste de surintendant 
dc la division dc Calgary. 

M. H. A. Dixon est ne le 7 oclo- 
bre 1878, a Sandhill, Ontario. II 
est un gradue de Tecole des scien¬ 
ces pratiques de Toronto et un ba- 
chelier en sciences de l’Universite 
de Toronto. 11 debuta dans les che- 
mins de fer avec le Canadien Nor¬ 
thern Railway en 1903 comme des- 
sinateur. Un pen plus tard, il fut 


nomine ingenieur residant et de 
vint ingenieur en chef de son re¬ 
seau dans TOuest du Cauu’a. apres 
avoir travaille comme surintendant 
des travaux de genie a Mayfield, 
Sask., Red Pass Jet., Resplendent 
C. B., cl Vanconver. 

M. W. H. Devenish est ne en Ir- 
lande, le 21 novembre 1882, oil il fit 
ses etudes, qu’il lermina au college 
Trinity de Dublin. Apres plusieurs 
travaux de genie au Canada, il de 
buta dans les chemins de fer avec 
le Transcontinental, en 1912. L’an- 
nee suivante, il etait ingenieur de 
division de TIintercolonial a Monc- 
ton. N.-B. Apres avoir occupe plu¬ 
sieurs posies de surintendant a 
Cnmphcllton, N.-B., et a Moncton, il 
devint surintendant general du Ca 
nadien National a Toronto et a 
Northbay, Ont. En 1928, M. Deve- 
nisli fut nomine surintendant gene¬ 
ral du district d’Alberta et, en 1936, 
il occupait le poste de chef du trans- 
port de la region de TOuest, poste 
qu’il occupa j usque a sa recente 
nomination. 

M. Waller Clark Owens est ne a 
Manilou, Man., le 29 octobre 1884. 
11 perm lit a dans les chemins de 
fer, le 1 inai 1904, et occupa succes- 
sivement dans le Canadien Nord les 
posies de comniis, serre-freins con- 
ducleur, chef de trains et surinten¬ 
dant adjoint a differents endroits 
de TOuest du Canada. En 1927, il 
est nomine surintendant des termi¬ 
ni de Winnipeg du Canadien Natio¬ 
nal et, en 1930, il devenait surinten¬ 
dant du service des trains de mar- 
chandises. Un an plus tard, il est 
promu surintendant general du dis¬ 
trict de Saskatchewan et, en jan¬ 
vier 1936, il fut transfere a Edmon¬ 
ton comme surintendant general du 
district d’Alberta. 


LE DERNIER CRI des 
MODES D’HIVER 



ELEGANTS COMPLETS NEUFS 

Elegants complets neufs (4 peine deballes) 
d6sign£s a occuper la premiere place clans 
les garde-robes d’hommes a la recherche 
des dernidres modes, du confort et de la 
valeur. L.’61egance des tissus des patrons 
verts, bruns, bleus, gris et noirs, la coupe, 
le travail expert d’hommes du metier, et 
les fins matSriaux importes s’unissent pour 
faire de ces habits le premier choix d’hom¬ 
mes bien mis. 

❖ * 

Devant simple ou croise, draps modeles, 
pentalons k plis. Modes regulieres pour 
homines et jeunes gens. 

Un choix unique de beaux complets 

$22.50 ‘ $35.00 


PALETOTS 


Ces superbes paletots nouveaux sent d’un tissu laine des plus 
fins pour Thiver. Une grande variete de modeles, de couleurs et 
de modes. Draps, Raglans, Ulsters, Guards, et Chesterfields, 


$14.50 “ $45.00 


RALPH MILLER LTD. 

915 Ave Centrale Prince-Albert, Sask. 

LE MAGASIN I)E MODE DE PRINCE-ALBERT 


M. J. H. McKinnon est natif du 
Cap Breton et debuta dans les che¬ 
mins de fer comme commis du ser¬ 
vice du fret du Canadien Nord. 11 
occupa tour a tour les postes d’a- 
gent, d’agent voyageur, d’agent ge¬ 
neral pour devenir enfin surinten¬ 
dant de la division de Calgary du 
Canadien National, en 1936. 

M. Sherman Smith a acquis une 
grande experience dans les services 
du genie et de Texploitation du 
Grand Trunk Pacific Railroad dans 
TOuest du Canada. Sa vie d’homme 
de chemin de fer commenga en 
1907, alors qu’il etait ingenieur re- 
sidanl a Portage la Prairie. D’inge- 
nieur adjoint a Mehille, Sask., et a 
Saskatoon, il devint surintendant 
adjoint a Edson, Alta., en 1918. 

Il occupa ce poste a Calgary 
(1928) et a Edmonton, Alta., 1937. 


M. C. B. Brown, ingenieur en chef 
du service de Texploitation du Ca¬ 
nadien National, fit ses etudes au 
Ithaca High School et gradua a l’U- 
niversite de Cornell comme inge- 
nicur civil en 1901. Sa carriere fer- 
roviaire commenga a Monclon avec 
le chemin de fer du gouverneinent 
canadien en qualite de gerant ge¬ 
neral adjoint et d’ingenieur en 
chef. Lors de Tamalgamation des 
chemins de fer en 1923, M. Brown 
fut promu ingenieur en chef du Ca¬ 
nadien National. 

M. Brown est membre de l’Engi- 
neering Institute of Canada”, de 
T“American Society of Civil Engi¬ 
neers”, d’“America railroad En-> 
gineering Association”, du Club uni¬ 
versity, de Montreal cl de la Corpo¬ 
ration des ingenicurs professionels 
de Quebec. 

—.- ■■ - - - — —-■? 


‘RANGEZ-VOUS AVEC LES EPARGNANTS’ 


en 


ACHETANT VOTRE MOBILIER 

ck ez 

COURTNEYS 

Le grand magasin de 
meubles usages 

a rinlersection tie la le ave ouest et de la lOe rue 


TOUT EST REMIS EN BON ETAT ET STERILISE 


Votre choix est illimite et votre 
budget n’est pas greve 

lorsque veus achetez votre 

MOBILIER 

chez Courtney’s 

Vaste stock ® Le meilleur assortiment 
® Prix on ne peut plus bas ® 


Soy ez sages -—Achetez ^maintenant 

ET CHEZ COURTNEY’S 
Avant la hausse des prix 
FAIT A PREVOIR 


COURTNEYS 

“Garnissez votre maison a moitie prix” 
lere Ave Quest'lOe Rue Prince-Albert 

Telephone 3166 












































































































































